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IMPORTANT CHANGEMENT
M. NEREE ST-PIERRE SUCCEDE À M.
1 EO LANGEVIN AU POSTE DE
CANTONNIER-EN-CHEF

LOUISEVILLE, JEUDI

À LA VOIRIE
Le Richelieu rendra

hommage à son

 

. LE 5 MARS 1964.

"ancien président
I Samedi, le 14 mars, les membres

Les Voix Laurentiennes

charment leur auditoire

M. Jean Chevalier démontre les qualités d’un véritable
Maitre de la musique.

Mlle Liette Turner, MM. Roland Cossette et Noël Denis

ont été fortement applaudis.

(par Rhéaume Bergeron)

LEO LANGEVIN |M. M. NERÉE ST-PIERRE

Un important changement vient de s’effectuer à la
voirie du comté par la nomination de M. Nérée St-Pierre
de Louiseville, en remplacement de M. Léo Langevin,
lequel a été démis de ses fonctions de cantonnier-en-chef
pour le comté de Maskinongé.

Cette nomination devrait en réjouir plus d’un puis-
que M, St-Pierre est un chic type fort sympathique qui
s'est jadis très dévoué pour la cause des sports à Louise-
ville, principalement le hockey. De plus, M. St-Pierre qui
possède beaucoup d'entregent est un travailleur laborieux
et un meneur d'hommes dont le talent a plus d’une fois
été mis à l'épreuve.

M. St-Pierre a jadis occupé le poste d’assistant-can-
tonnier d ucomté, à l’époque du régime Godbout, mais fut
mis à pied lorsque l’Union Nationale assuma la direction
de la province en 1944. Jusqu'à cette toute récente nomi-
nation, il occupait le poste de contremaître pour Joliette
Asphalte Ltée.

Est-ce que ce changement marquerait l’ère d’un dé-|

 

but de remaniement chez les employés provinciaux du
comté ? C’est ce que l’avenir nous dira.

C. G.
 

Élus directeurs de
la salle Domrémy
MM. Joseph Chicoine de Loui-

seville et Armand Lessard de Ste-
Ursule ont été élus directeurs du
conseil de la Salle d’ Accueil Dom-
remy de Louiseville,

Lors de la méme assemblée à la-
quelle étaient présents MM. Léo La-
frenière directeur de la Clinique
Domrémy de Pointe-du-Lac et Ed-
die Collins de Grand'Mère, Prési-
dent du Comité Diocésain des sal-
les d'accueil du diocese, la date de
l'ouverture officielle de la salle de
Louiseville a été fixée au 17 mars.
L'invité d'honneur sera le Dr An-
dré Boudreault, Secrétaire Général
de la Fédération des Maisons Dom-
remy Inc. et membre du Comité
Exécutif du Bureau International  

contre l'alcoolisme. En 1960, il était
délégué de la province en Suède au
26ième congrès Mondial sur l'al-
coolisme.

Le programme des activités de
l'ouverture de la salle de Louisevil-
le sera publié dans ce journal pro-
chainement.
 

Exposition de livres
à l’école Jean XXIII
Dansle cadre de la Semaine d’E-

ducation, une exposition de livres
aura lieu à Jean XXIII de Louise-
ville, ce soir, jeudi, 5 mars.

Le public est cordialement invi-
té !

du Club Richelieu de Louiseville
rendront hommage à leur président
ex-officio, le Dr Charles Auger,
O.D.

Cette fête débutera à 6.50 heu-
“res par un cocktail à l'Hôtel du
Boulevard, suivi d'un banquet et
d'une danse avec orchestre.

Le conférencier invité à cette oc-
casion est Me Renaud Chapdelaine,
avocat de Nicolet.

Le Dr Auger fur le quatrième
président du Club Richelieu local.
Ses prédécesseurs furent le Dr Ro-
drigue Latourelle, M. Romuald Le-
may et M. Conrad Giasson.

M. Jean-Jacques Côté a pris
charge de l'organisation de certe
soirée.
 

M. F. Clermont élu
maire - suppléant

M. FERNAND CLERMONT

M. Philias Lajoie, dont le man-
dat comme maire-suppléant de la
ville expirait le 25 février a été
remplacé, à ces fonctions, par M.
Fernand Clermont, échevin du quar-
tier Est.

Ce choix a été proposé par M.
Philias Lajoie et secondé par M.
Maurice Lesage.
 

Maurice Langevin et
Bruno Gendron
acquittés
Dans la cause impliquant les

Chevaliers de Colomb de Louise-
ville et la Régie des Alcools, le juge
a déclaré que la poursuite n'avait
pas prouvé la culpabilité des accu-
sés hors de tout doute, et que d’au-
tre part, MM. Langevin et Gendron
ne sont ni propriétaires ni locatai-
res des lieux (Salle des Chevaliers
de Colomb) de Louiseville. Son
Hon. le juge Maurice Langlois a déclaré les accusés non coupables. 

L'édition ‘64 des Voix Lauren-
tiennes a démontré ses talents aux
mélomanes de Louiseville et de la
région en offrant son concert an-
nuel. L'ensemble, sous la direction
de M. Jean Chevalier, a su prendre
son auditoire en interprétant un
groupe de jolies pièces puisées des
répertoires classique, populaire et
religieux.

La plupart des arrangements en-
tendus étaient de M. Jean Chevalier
et inutile de dire que le choeur des
Voix Laurentiennes, qu'il a regrou-
pé il y a deux ans, lui est redevable
de la plus grande partie de ses suc-
cès, surtout à cause de son habileté
à concevoir des arrangements vo-
caux faciles et de bon goût et
pour la maîtrise et la discipline
qu'il a sur l'ensemble.

Les artistes invités, Mlle Liette
Turner et Roland Cossette, n’ont
pas fait mentir la publicité qui les
avait précédés. En effet, Mlle Liette  

Turner, soprano de Shawinigan, a
conquis l'auditoire par son charme,
la souplesse er la spontanéité de sa
voix, laissant entrevoir les possibi-
lités d’une carrière vocale, tandis
que M. Roland Cossette a démon-
tré qu'il était un artiste accompli,
un tenor qui possède la véritable
technique du lyrisme italien et
dont le régistre est uniforme du
grave à l'aigu. Quant à M. Noël
Denis qui est membre régulier du
Choeur il a excellé dans les soli
qu'il a interprétés, mais a surtout
prouvé sa valeur dans son duo avec
M. Cossette.

Au cours de la soirée, M. Jean-
Pierre Caron, organisateur du con-
cert, remercia les mélomanes de leur
magnifique support, et félicita les
membres pour leur beau travail. Le
Dr Avellin Dalcourt, maire de
Louiseville, résuma les appréciations
de l'assistance en qualifiant de ré-

(suite à la page 10)
 

Message du comité du Congrès 64

des Jeunes Chambres de la

Mauricie aux hommes d’affaires

Messieurs,
Loniseville le 3 mars 1964

Vous n'êtes pas sans savoir que lu Jeune Chambre de Commerce
le Louiseville vient d'être choisie par le mouvement Jeune Commerce
régional de la Mauricie pour organiser le congrès régional au mois de
mai 1964.

C'est un bonneur pour le Jeune Commerce de Loniseville tout en

 
Stant une occasion extraordinaire de publicité pour la ville de Louise-
ville et les villes environnantes et pour tous les commerçants de la
région.

Le Jeune Commerce de Loniseville vent faire un succès de ce
rongrès et attirer dans notre région un très grand nombre de congres-
sistes venant de toutes les villes de la Mauricie.

Messieurs vous n'ignorez pas que pour l'organisation d'un tel con-
grès, nous aurons besoin de vons: aussi dans quelque temps un comité
des “commanditaires” passera vous solliciter.

Afin que votre contribution puisse vous rapporter em publicité,
nous avons pensé à rédiger un album-sonvenir sur l’année 1963-1964,
roncernant toutes les activités du mouvrment Jeune Commerce de la
Mauricie. Album qui sera distribué dans tout le comté de Maskinongé
et dans toutes les villes de la Mauricie.

Nous sommes persuadés que nous pourrons compter sur vous. Le

mouvement Jeune Commerce a fait ses preuves dans le passé: il a per-
mis à des hommes d'occuper un rang enviable dans la société: peut-
être vous ? Si vous n'avez bas vous-même une dette envers ce mownve-
ment vous avez sûrement de l'admiration pour ce groupement de jeu-

ves hommes désirenx de travailler an harachèvement de leur personna-
lité et à la bonne marche de leur ville, leur région et leur province
tonte entière. Le mouvement Jeune Commerce mérite sérement d'être
~nconragé et l'occasion se présente très bien.

Guy Danserean, gérant du bureau de la Crescent Finance de Loui-
reville. Monsienr Yvon Sancier. Les Ciments Maski., et Monsiewr Hertel
Grandchamp du garage Arthur Grandchamp & Fils, forment le comité
des commanditaires et passeront vons solliciter dans en avenir rabpro-
ché. ,

Vous remerciant à l'avance, nous vous prions d'accepter nos sa-
lutations,

GUY DANSEREAU,
Président du Congrès.  



Mn,

 

 
     DU COMTEDE MASKINONGE
38 A, RUE SAINT-LAURENT — LOUISEVILLE — TELEPHONE : CA. 83-4320

Le Ministère des Postes, à Ottawa, a autorisé l’affranchissement en numéraire
ot l’envoi comme objet de deuxième classe de la présente publication.

| Bdtté ot imprimé per

W.-H. GAGNÉ & FILS LTÉE
SAINT-JUSTIN Gé Maskinoagé TÉLÉPHONE : 227-2212

PONDE EN 1921, HESDOMADAIRE PUBLIÉ À LOUISEVILLE ET ENTIÈREMENT
DÉVOUÉ AUX INTÉRÊTS DE LA RÉGION

DIRECTEUR : ERNEST GAGNÉ
SPORTS : CLAUDE GAGNÉ — ANDRÉ LAUZON

PUBLICISTE : LÉOPOLD COMTOIS

 

LE PRIX DE L'ABONNEMENT
POUR UNE ANNÉE EST ,
CANADA
ÉTATS-UNIS...  
 

EDITORIAL © © © © © © © © © © 0 0 000. +

MANIAQUES DU VINGTIÈME SIÈCLE
Nous entendons parler occasionnelle-

ment de maniaques au rasoir, maniaques au
couteau et autres; ils agissent surtout dans
les grands centres mais il en existe une ca-
tégorie qui affectionne les petites villes. La
sûreté n’est point aux aguets, on ne les
soupconne même pas et pourtant, au mo-

ment le plus inattendu, ils opèrent.

Vous assistez à une réunion quelcon-
que, on discute, on s'amuse, un silence. .. .
Il (le maniaque) en profite pour entrer en
scène, il amorce la conversation sur la santé
ou plutôt sur la maladie; il éprouve un plai-
sir fou à vous raconter ses malaises, au point
qu’il en inventerait volontiers pour se ren-
dre intéressant et vous amène sans trop
vous en rendre compte à faire l'inventaire
de vos petits bobos.

Un autre amateur de grincements de

dents a eu la chance d'être opéré. Il vous
invite à l’anesthésie et à l'intervention chi-
ruraicale — l’assemblée a la gorge sèche
et le regard anxieux — tous les supplices y
passent, le sang coule à flots — chacun en-
noblit sa souffrance quand il la décrit — et
vous voilà respirant le chloroforme dans une
pièce verte habitée d'hommes de la planète
Mars vétus de bonnets, masques et sarraux
verts, chaussés de bottes — à cause du
sano — autour de cette salle s’alighent de
petits étalanes roulants où voisinent bistou-
ris, pince-monseianeur, scalnels, scies à dé-
couner et noincons à perforer, un assorti-

ment de tubes, flacons, serinaues et aiquil-
les, le tout rutilant comme s'il n'avait ja-
mais servi: mais allez-y voir, les chirurgiens
énrouvent une joie sadique à vous fouiller
les entrailles, vous êtes un jouet entre leurs
mains, à tout risque, ils veulent savoir "com-
ment c'est fait en-dedans’’. Passe encore
au'ils s'amusent 3 parler de bourse, cartes,
chevaux et des clubs auxquels ils appartien-
nent avant de vous ‘’recoudre”’. Pendant
aouelques jours, vous flottez entre l'enfer et
les nuanes quand vous vous éveillez un peu
à la vie, le personnel est négligent . . . Se-
rait-ce parce gue vous n'avez pas de "sang
bleu’ aque les infirmiéres ne vous deman-
dent parfois si vous avez besoin de quelque
chose et ne vous proposent jamais un brin
de causette, histoire de vous détendre un
peu. . . .

Si vous avez affaire 3 une maniaque —
les deux existent — mère de famille. elle
vous fera revivre les affres de l’enfante-

 BLOC-NOTES

ment; y a-t-il une future maman dans son
auditoire? Aucun détail ne lui sera épargné.
Elle la plaindra sincèrement, sous le cou-
vert de la charité bien sûr, elle veut la ré-
conforter, lui donner confiance...

A présent, vous voilà chez le dentiste
confortablement installé dans un genre de
chaise électrique, vous essayez de vous dé-
tendre, vous êtes brave, si ça n'était de cet-
te fâcheuse lumière qu'on vous braque sous
le nez, vous dormiriez. . . mais hop! le con-
tact est établi, quel martyr! la fraise vous
transperce jusqu’à la moelle. À l'extraction,
vous avez des dents incluses, quelle mal-
chance! Avec un calme surprenant, le den-
tiste vous tord les dents dans la gencive et
vous en enlève une fraction puis à l’aide d'u-
ne petite pince, il en extrait les miettes une
à une, sans doute, pour prolonger votre gri-
mace ou par acquit de conscience : ce se-
rait tout de même un peu cher l'heure s’il
extrayait d'un seul coup...

Tous les malheureux défilent. Vous assis-
tez à une procession de misère sur laquelle
on ajoute des noms pour faire plus cuisant.

Si vous le rencontrez seul, le maniaque
vous tite le pouls, évalue vos globules rou-
ces, examine vos conjonctives comme un

diplômé: c'est qu'il se renseiane, il se dé-
lecte d'articles sur la médecine, c'est tout
juste s'il ne manie pas le bistouri. Son su-
jet de conversation favori est la dévression
nerveuse, il connaît tous les ‘’dénonflés’’, il
se spéciale dans l'étude des cerveaux, il psy-
chanalyse à sa facon. il lui faut connaître
tous vos déboires, il vous entraîne dans
l'horreur des misères morales qu'il assujet-
tit à toutes les fiaures. Seul enfin, vous vous
palpez pour savoir s’il ne manque rien à vo-

tre anatomie . . . à bien y penser, vous a-
vez perdu un peu de votre forme. . .

J'ai peut-être exanéré, oh à peine, en
vous caricaturant ces démolisseurs de moral,
mais soyez sur vos aardes, ne tolérez pas
ces aens aui vous font vivre en pensée tou-

tes les souffrances imaainables et entament
votre confiance en la vie, demandez-vous si
votre fils ou votre fille qui souffre d'une
peur terrible des méderins et des dentistes
n’en a pas été victime ? . . . Ou vous-même
monsieur qui préservez votre foie malade
d'une main et vos aros sous de l’autre pour
ne pas exciter la convoitise des disciples
d'Esculape ? .

SIMONE BERTHIER

 

Bonjour,

Louisevill, /

 

+ La semaine de l'Education bas
son plein ; les activités ne man-
quent certes pas.

*
+ Quant au Centre Récréatif St-

Antoine, il célèbre présentement
son dixième anniversaire d’exis-
tence.

*
+ Avec le mois de mars en pro-

gression, on va aller *“lécher”
la palette, à la cabanc à sucre,
bientôt!

+ Les travaux d’hiver sont com-
mencés, en ville. Une cinquan-
taine de sans-travail vont y
trouver un gagne-pain des plus
profitables.

*
+ Mars verra la fin da carême

1964. II n'y a pas a dire, Pa-
ques est de bonne heure. cette
année...

+ A la toute fin de l’autre mois,
il sera presque temps de penser

aux plaisirs des périodes plus
clémentes de l’été.

+ La Commission scolaire régio-
nale ne serait définitivement
pas pour notre ‘‘bassin', com-
me disent les planificateurs !

*
L'instruction, disent les vieux,
sans l’éducation, ne vaut pas
grand-chose...

*
+ Un bon conseil : Ne pas se dé-

couvrir trop tôt, car, la grippe
nous guette.

*
+ Décidément, Louiseville man-

que d’activités artistiques. A ce
sujet, les “Voix Laurentiennes”
ont comblé une lacune.

*
+ Beaucoup de mariages à l’ho-

rizon pour cet été ! Sera-ce la
revanche des berceaux vides.

*
+ Très bientôt, il sera question

de baseball. Comme le temps
passe vite.

 

  

CHS-OMER DUFRESNE
NOUVEAUTÉS

Chaussures de toutes sortes

Marchandises sèches

Tél. 8835-3577 St-Barthélemy   
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NON SEULEMENT CE QUI
EST OBLIGATOIRE...

C’est avec joie, avons-nous constaté que
la population de Louiseville a accueilli la par-
tie des instructions dominicales consacrées
à l'explication des textes bibliques. Cette
façon de collaborer au renouveau que le
Concile a voulu promouvoir est judicieuse
et appréciée,

Cependant ce qui reste à faire est enco-
re considérable. On verrait d'un bon oeil,
par exemple, des développements touchant
un peu plus directement la liturgie. Les
nouvelles directives des évêques concernant
la lecture de I'épitre et de I'évangile en fran-
çais par le célébrant sont très appréciées par
les fidèles. I[ y a pourtant des choses qui,
pour n'être pas expressément exigées, sont
fortement conseillées par la constitution

conciliaire. Parallèlement au procédé d'ins-
truction, il serait bon qu’on mette sur pied,
dans un délai assez bref, une équipe de
commentateurs qui pourraient peu à peu
amener les gens à dialoguer et à participer
plus activement à la célébration de la mes-
se.

Ces remarques, il va sans dire, valent
non seulement pour Louiseville mais aussi
pour les paroisses qui n'ont pas encore ra-
fraîchi la formule de leur ‘repas’ du di-
manche. Partout, les fidèles attendent des
réformes substantielles. Il faudrait satisfai-
re cette saine exigence pendant qu'elle est
vive et impérieuse, car l'ignorer pourrait en-
traîner des conséquences graves.

J.-P. GAGNE

 

 

CHEVELLE

274 BOUL. Ouest

Tél. : CA. 8-5148

notre garage.

DU NOUVEAU CHEZ

PLANTE AUTOMOBILES ==
VENDEUR DES PRODUITS

OLDSMOBILE — CHEVROLET — CHEVY II
— CORVAIR

CAMIONS CHEVROLET

Un nouveau département

DE RADIATEURS
est maintenant ouvert

 

he er  
a M. ROLAND MASSE, autrefois employé au Garage Julien,

est maintenant à la disposition de notre clientèle. M. Masse
possède 5 ans d'expérience et il sera heureux de vous ser-
vir avec une installation des plus modernes.
Quece soit pour nettoyage, soudure ou autre chose consul-
tez toujours M. MASSE pour ce genre de travail.

OUVRAGE GARANTI — OUVRAGE GARANTI   
 

 

    UN SEUL PRIX .. .
UNE SEULE QUALITÉ :

“LA MEILLEURE”

QUE CE SOIT POUR    e NETTOYAGE o TEINTURE  \o\o
* PRESSAGE OU LAVAGE DE

CHEMISES
Adressez-vous en toute confiance à

La Teinturerie ST-LAURENT
22, St-Aimé (rue de la gare) — CA. 8-4477 — Louiseville
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PDECES DE MME

AV1LA MICHAUD : —

\ l'Hôpital Comtois de Louise-

He, le 28 février, est décédée à

juge de 69 ans, Mme Avila Mi-

chaud, née Lydia Clément,

Outre son époux, la défunte
1 ese une fille adoptive, Mme An-
arè Clément (Thérèse Bérard)
de Montréal. Ses beaux-frères et

petles-soeurs : Mme Barthélemy
Michaud, M. Louis Michaud, de
=-Varthélemy, Mme Arthur Mi-

vhaud, de StJérôme, M. et Mme
Charies Michaud, d'Ottawa, M.
+t Mme Jean Michaud, de Mont-
réal. M. et Mme Philippe Michaud
de Berthier, M. et Mme Paul Mi-

“Heud, de Toronto.

Ja défunte était exposée aux
satons mortuaires René St-Louis
dy St-Parthélemy. Le service fu-
nèhe a eu lieu en notre église
inndi le 2 mars, à 10 heures et
linhumation au cimetière local.

A M. Michaud et à la famille
nous présentons nos plus sincères
“ondoléances.

DIVERS : —

Au DEBUT de la semaine, no-

tre dévoué curé, M, l'abbé H. Hé-
tu, séjournait encore à l'Hôpital
l'omtois. Un enfant de la paroisse,

M. l'abbé Vital Massé, professeur
au séminaire de Joliette, est vi-
« re dominical.

ES 3k x

BOX VOYAGE : Mardi pro-
chain, le docteur et madame Pier-
re Chauveau, Mme Annette Bour-
svois, Mme Paul-Aimé Massé par-
tiront pour une croisière de 15
jours dans les Antilles. Nous leur
souhaitons une belle température
ct un excellent voyage !

¥ kk
Nod MALADES: M. Louis

Ailard. dont l’état de santé lais-
se beuneonp à désirer, devra pro-
habiéement être hospitalisé.

 

Joseph Mercure
MARCHAND de NOUVEAUTÉS

Assortiment considérable et va-
riété dans tous les départe-
niénts à des prix très modérés.

SAINT-BARTHELEMY, P.Q.    

M. Louis Barrette a été opéré
dernièrement à l'Hôpital Comtois
de Louiseville.

Nos meilleurs voeux de prompt
rétablissement!

* x x

MARS est arrivé. Que nous ré-
serve-t-il après le bel hiver que
nous avons eu jusqu’à présent ?
Le 5 mars, l'an dernier, on signa-
lait les premières corneilles au
village et le 16 mars c’était le
temps ‘‘des sucres” dans la plu-
part de nos érablières. Cependant,
les 6 et 7 mars, grosse tempête :
routes bloquées et nos écoliers
doivent prendre un congé ‘‘forcé’’.

Xk ok

M. l'abbé Philippe Lafontaine,
vicaire à St-Jean-de-Matha, a été
nommé aumônier des Cercles La-
cordaire. Son frère, M. Laurent
Lafontaine, professeur de philoso-
phie au Collège l’Assomption, en
visite chez ses parents en fin de
semaine. Ils sont tous deux les
fils de M. et Mme Victor Lafon-
taine de notre paroisse.

* x xk

BAPTEME : Le ler mars M.
l’abbé P. Bourgeois baptisait Jo-
seph, Dominique, Jacques, Jean,
enfant de M. et Mme Henri-Paul
Caumartin (Lucille Lacombe).
Parrain et marraine : docteur et
Madame Jacques Caumartin, de
Victoriaville, oncle et tante. Por-
teuse : Mme Aimée Marsolais, de
Montréal. Félicitations !

* x %

Dimanche dernier, M. Jacques
Mercure conduisait au Lac Guin-
don, près de St-Sauveur, un grou-
pe d'élèves de l'école normale
Ville-Marie de Montréal qui pas-
seront la semaine à l'Auberge de
la Jeunesse de cette localité.

TIRAGE : —

Les gagnants du tirage organi-
sé pour le Carnaval sont les sui-
vants :

ler prix: $20.00, M. Roger
Champagne.

2e prix: $10.00, M. René Ger-
vais.

3e prix: $5.00, M. Paul Du-
montier. Ce dernier prix n'a pas
été réclamé. Le billet chanceux
porte le numéro 1813 et il est au
nom de Paul Dumontier. S.V.P.
bien vouloir le raclamer en vous
adressant à Monsieur le vicaire
au presbytère de St-Barthélemy.

  
 

+ ABSENCE

bien
227-2364.

voudront

HEBERT à 
Le Docteur PIERRE CHAUVEAU désire informer sa

clientèle qu'il sera ABSENT du 10 au 26 MARS.

En son absence, en cas de besoin, ses patients
communiquer

A NOTER e

avec le Dr PAULIN

    

La salle était bondée

riée, bouquetière, filles

‘Les deux réprésentations du Thé-Modes des
Filles d'Isabelle ont remporté un énorme succès.

de personnes pour les
deux représentations. L'apothéose de cette pa-
rade fut la présentation du cortège de la ma-

d'honneur,

la mariée :
neur:
riée : Nicole

ete. Voici

les divers personnages de
Mme Maurice Julien ; Filles d’hon-

Denyse Grandchamp et Nicole Noël ; Ma-
Jourdain ; Petite bouquetière :

Bernise Grandchamp.

cette scène:

 
Mère de

 

comme à toutes les assembiées sociales, les i dy hana 6

 

M.
Vola DSilGCieT,

 

Mme Charles

 

Filles d'Isabelle y ont assisté nombreuses. Le Bellemare, l'abbé Emile Descôteaux, Mme
social comportait une conférence donnée par Rodrigue LaTourelle, régente, Mlle Yvette Mo-
M. l'abbé Emile Descôteaux, visiteur ccclésias- rin, Mme Hermine Peschesnes, secrétaire-ar-
tique. De gauche à droite : Mme Yvon Trudcau, chiviste. (Photo : Paul Deschesnes).

ASSEMBLEE GENERALE REVENUS ET DEPENSES DU
DES LOISIRS : — CARNAVAL DE Dépenses

ST-BARTHELEMY : —
L'assemblée générale annuelle Orchestre 75.00

des Loisirs aura lieu le 23 mars. Revenus : Loyer …… 25.00
Il y aura élection d'un nouveau Tirage billets et prix …… 72.68
Comité des Loisirs et reddition Dons 108.00 Souper canadien LL 103.25
des comptes pour l'année écoulée. Collectes … 84.84 Cadcaux . Cee 113.26
Tous sont les bienvenus. Couronnement 375.92 Clichés à l'Echo 16.00

Il n’y aura pas de soirée récréa- Souper Canadien 443.27 Total 405.09
tive samedi prochain et cela jus- Tirage 338.15
qu’à nouvel ordre. Merci pour vo- —
tre encouragement passé. Total 1350.18! Revenu net 946.09

  
   

   

 

ES
9,30 à 12 h
9.30 à 12
SERA

  

edL173a>

CENTRE PROFFSSIONNEL)
LOUISEVILLEgi}TEL: CA. 8-5227

    

 

  

 

    

  

  

 

 
 
 

NOUVEAU BUREAU

1185 rue
re  
 

CHARTIER & GAUTHIER
AVOCATS - PROCUREURS

Bureau : Lundi après-midi et vendredi soir

88 St-Laurent - Tél. CA. 8-5269 - LOUISEVILLE
(Au Centre Professionnel)

Hart — Tél. : 378-2849 — Trois-Rivières   

 
CA. 8-2701

  
VALIANT"64

VOITURES USAGÉES
1960—198963

CHEVROLET — OLDSMOBILE — PONTIAC — FORD

CHRYSLER — PLYMOUTH — DE SOTO

À DES PRIX JAMAIS VUS
PROFITEZ-EN CHEZ

CLÉMENT & FRÈRE LTÉE
LOUISEVILLE

Par la même occasion, venez admirer la

 

Prix à partir de $2255.00   
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À L'HÔTEL PICARDIE Lr
DE MASKINONGE

 

 

CE SOIR JEUDI LE 5 MARS Montréal, un frére, M. Omer Car-

SOIREE CANADIENNE le,mariéàBerthaCroisetière,de
GERALD ET SON TRIO gé; ses beaux-frères et belles-

 

seville, et Florence Carle, de

Vve Alfred Doyon, de Maskinon-

 

DEMAIN SOIR, VENDREDI LE 6 MARS bert Doyon, marié à Maria Vin-

“AUTO-RIDE AUX FLAMBEAUX" organisée par l'Hôtel Picar- |Ü|Doyon, marié à Cécile St-Cyr, de

die. 30 automobiles convertibles. Départ à 8.00 hres de Yamachiche, Napoléon  Doyon,

l'Hôtel Picardie. Admission 50 cts.

Tirage d’une BUICK convertible

[|

icestom sine

soeurs: MM. et Mmes Ange-Al-

cent, de Maskinongé, Alphonse

marié à Imelda St-Cyr, de Loui-
seville, Léo Doyon, marié à Lu-
cille Masse, Jean-Paul Doyon, ma-

Marielle Bournival, de Pointe-du-

 

Spectacle : VENDREDI,
- a -

LENE ne), de Maskinongé, ainsi qu’un
Y et petit-fils et plusieurs neveux et

Chantenses — Duettistes Les funérailles eurent lieu mer-

* GABRIEL BIGRAS Nos condoléances à la famille.

Chanteur instrumentiste comédien

Lac, et M. Adrien Doyon, de Trois-

SAMEDI, DIMANCHE Rivières; Mmes Lucien St-Cyr
(Jeannette Doyon), de Louisevil-
le, et Léon Vertefeuille, (Lucien-

nièces.

credi, le 4 mars, en l’église pa-
roissiale de Louiseville.

ORDO DES MESSES:

LUNDI, le 9 mars : 7.00 hres,

 
pour Dame Michel Côté, par M. et

   . Mme Paul-Emile Neault. — 7.30

N'oubliez pas dimanche après-midi le Pes00. VOYAGE hres, pour Hervé Picotte, par les
LS n Lafrenière. Gros lot de $55.00 en argent. employés de la Laiterie de Loui-

animé par Gasto seville. — 8.00 hres, pour Gilles
LE 1 Léo Ri 1 Lessard, par la Société St-Jean-

ir : chard et Léo ives Baptiste. — 4.00 hres (p.m.),A venir

:

Claude Blan ! pour Dame William Lesage, par
La Poune — Les Jérolas Bertha Lesage.   MARDI, le 10 mars : 7.00 hres,
 

 

— 7.30 hres, pour Dame Roland
° Héroux, par son époux. — 8.00

hres, pour parents défunts, par
e arre OCLO M. et Mme Antonio St-Yves. —, 4.00 hres

NAISSANCES :

Le 18 février, à M. et Mme
Pierre Arseneault (Denise La-
combe) est né un fils baptisé le
27 février sous les noms de Jo-
seph, Alcide, Benoit, Pierre. Par-
rain et marraine: M. et Mme AI-
cide Arseneault, grands-parents
de l'enfant. Officiait M. l'abbé
Claude Lacombe.

Le 8 février, à M. et Mme Hen-
ry Albiez (Denise Caron) est né
un fils baptisé le 29 février, sous
les noms de Joseph, Erik, Peter.
Parruin ct mnarraine: M. et Mme
Jack Spencer, oncle et tante de
l'enfant, représentés par M. et
Mme Paul Caron, grands-parents

de l'enfant.
Le 18 février, à M. et Mme Y-

von Roy (Rita Soucy) est né un
fils baptisé le ler mars, sous les
noms de Joseph, Gilles, Sylvain.
Parrain: silles Roy, marraine:

Mille Claudette Roy, oncle et tan-
te de l’enfant.

Le 24 février, à M. et Mme Ro-
ger Charette (Carmen St-Pierre)
est née une fille baptisée le ler
mars, sous les noms de Marie, Gi-

 

pour Dame Albert Marion, par M.
et Mme le Dr Marcel Marchand.

(p.m.), pour Robert
‘ ; Beaulien, par M. et M

nette, Louise. Parrain: Alain St- Péloquin. » me Gérard
Pierre, marraine: Ginette Noël. MERCREDI, le 11 mars : 7.00

Le 23 février, à M. et Mme Ray- hres, i j-
mond Livernoche (JeannetteLa- guère,par DamePhladelpne pri.
my) est née une fille baptisée le

|

son. — 7.30 hres pour les âmes
ler mars, sous les noms de Marie, par Dame Antonio Laviolette —
Aline, Josée, Martine. Parrain et} 5 00 hres, pour parents défunts
marraine: M. et Mme Gilles Ca-| par M. et Mme Lucien Lambert.
ron, oncle et tante de l'enfant. — 4.00 hres (pm.), pour le Chan.

Elisée Panneton, par Mar :
LIBERA:

bert. p arcel Ro

Le 28 février eut lieu à Louise- JEUDI, le 12 mars : 7.00 hres
ville un Libera pour le repos de| pour Dame Louis Lessard, par M.

À L'HÔTEL WINDSOR
CE SOIR JEUDI:

MI-CARÊME
2 ORCHESTRES

CADEAUX — PRIX DE PRESENCE

  

COMMENÇANT CE SOIR POUR 4 JOURS

x HUGO BUCHI +#we

x CAROLE ROBERT 6:
* ROGER VALLIERES, M.C.

* ROLAND MATTE ET SON TRIO

 

 

Vendredi soir : GROS LOT

CHEVAL DU WINDSOR $345.00

BONNE CHANCE À TOUS       
 

 
M. et Mme Roland Pellerin, — | hres, pour Louis Jourdain, par son

7.30 hres, pour Emile Saucier, par épouse. — 7.30 hres, pour Dame

Edmond Fréchette. — 8.00 hres,

|

Emoery Masse, par Louise Masse.
 en action de grâces, par Normand 8.00 hres, pour Dame Louis-

Lemay. — 4.00 hres (p.m.), pour| Georges Doyon, par les employés
Dame Ubald Lamothe, par M. et!de la Luiterie de Louiseville. —
Mme Léo-Paul Gagnon. 1.00 hres (p.m.), pour Lucette
SAMEDI, le 14 mars : 7.00 Trudel, par le Tiers-Ordre.

  

 'ame de Mme David Lafrenitre,|et Mme Omer Bastien. — 7.30
née Philomène Hubert, demeu-| pour Dame Omer Gagnon par M
rant à Montréal, décédée le 25 fé-let Mme René Gagnon. — 8.00
vrier dernier. hres, pour Dame Joseph Lessard,

par ses fils, — 4.00 hres (p.m.DECES : pour parents défunts, par M. et,
A Louiseville, le 29 février, est| Mme William Lawler.

décédée, à l’âge de 47 ans, Mme VENDREDI, le 13 mars : 7.00.

Louis-Georges Doyon (née Ger-jhres, pour Lucien Ringuette, par|
maine Carle), demeurant au 8,

 

 

EN VEDETTE POUR 3 JOURS
VENDREDI — SAMEDI — DIMANCHE

“LE GRAND MARVEL”
A L'HOTEL CANADA DE LOUISEVILLE    
 rue St-Paul, Loulseville.
 

Elle laisse dans le deuil, outre

son époux, un fils, Réal, marié à AU NOUVEAU CABARET CAPRI
Micheline Adam, de Montréal; ses
soeurs: Mmes Fernand Lemire IN
(Corona), de Montréal, Louis-
Georges Déziel (Jeanne), de Loui-
seville, Mlle Alice Carle, de Loui-

 
 

À L'HÔTEL DU BOULEVARD
DE LOUISEVILLE

16 STE-ELISABETH CA. 8-2870 LOUISEVILLE

 

JEUDI SOIR - SOIREE SURPRISE
MAGNIFIQUES PRIX AUX GAGNANTS

 

 

CE SOIR JEUDI, DANSE

MI-CAREME
PRIX POUR COSTUMES — PRIX DE PRESENCE
 

SAMEDI

BERNARD TANGUAY
M, C.

CHRISTIANNE GOURGELLE
(originaire de St-Justin)

Artiste de la radio et télévision

VENDREDI — SAMEDI — DIMANCHE

Le Grand Marvel et Terry
Hypnotiseur Sa partenaire

HYPNOTISME — MAGIE — TELEPATHIE

2 hres et 30 DE SPECTACLE

 

DE 4 HRES —

LA CHANCE VOUS SOURIT
DIMANCHE APRES-MIDI — A 5 HRES

Sur les ondes de CJSO Sorel

 

 

Danse sous la direction de GERRY LACOMBE
   te

BIENVENUE À TOUS!

VENDREDI — SAMEDI — ler SPECTACLE : 10.30 HRES

DIMANCHE — ler SPECTACLE: 9.15 HRES

      POUR LA DANSE — DANY HAYES TRIO      
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SAINTE-

 

URSULE
Par Marcellin O.-Lessard

 

DECES : —

A Ste-Ursule, le 29 février, é-

inhumée Mlle Marie-Jeanneatt
oh décédée à l’âge de 67Chrétien,

ans.

Les funérailles étaient sous la

direction de la Maison I, Gagnon

de Ste-Ursule.
Sineères condoléances à la fa-

mile!

A NOTER : —

N'oublions pas d’encourager les
jeunes de notre future équipe de
baseball ‘Les aigles de Ste-Ursu-
Je”, en assistant à leur grande
soirée à la Feuille d’Erable le
vendredi 13 mars. À cette occa-
sion sera fait le tirage pour les
billets que l’on vous vend actuel-
lement, et qui seront essentiels
pour avoir droit à l’entrée.

EDUCATION : —

la semaine du ler au 8 mars
vs spécialement une semaine con-
sucrée à l’éducation. Le thème à
l'avant: “contact humain”. Meil-
leure compréhension entre pa-
rents et élèves, professeurs et é-
lèves, de même que plus d’inté-
rêt entre les parents et profes-
seurs.

L'éducation prend de plus en
plus d’ampleur dans notre société.
Il fandrait donc que l'on s’arréte
durant cette semaine, & la cause
de l'éducation, afin d’y apporter
tous et chacun un intérêt plus
soutenu, en faisant notre petite
part.

EXCURSION : —

Samedi, le 29 février dernier,
le Rév, Frère Christophe, accom-
pagné de quelques religieux ainsi
que du chef de patrouille des
scouts de la troupe St-Philippe des
Trois-Rivières, se sont rendus à
SyEN

RENÉ SAVOIE
COURTIER D'ASSURANCE AGREE

Vie — Vol — Feu — Auto
Responsabilité patronale et publique
272, BOUL. OUEST CA. 8-2755

  LOUISEVILLE, P.Q.   

 

POUR VOS DERNIERS DEVOIRS
ENVERS DES ETRES CHERS

GEO. MARION
Directeur de funérailles

SALON MORTUAIRE — SERVICE D’AMBULANCE

Ambulance dans Louiseville et Saint-Léon
ainsi que pour l'oxygène à domicile

pour l'Hôpital Comtois

1, rue ST-MARC

Téléphone :

 

 

la magnifique piste de ski
chutes de Ste-Ursule.

SUGGESTIONS : —

Suggestion en marge de l’appel-
lation de la nouvelle école de Ste-
Ursule.

1ère : Ecole Georges-Léon Pel-
letier.

2e : Ecole St-Viateur.
3e : Ecole Mgr Boulay.
4e : Ecole Mercier.
5e : Ecole Pie X.

NAISSANCE :

A l’Hôpital Comtois, le 15 fé-
vrier à M. et Mme Gilles Arse-
nault (Lucille St-Yves) est née
une fille baptisée le 29 février,
sous les noms de Marie, Michelle,
Pierrette, Lyne. Parrain : M. Gé-
rald Lessard, marraine : Mlle
Pierrette Arsenault. Porteuse :
Mile Claude St-Yves.

SOUPER : —

A l’occasion du baptême de
leur fille, se réunissaient chez M.
et Mme Gilles Arsenault : M. et
Mme Aderville St-Yves, M. et Mme
Arthur Arsenault, Mlle Pierrette
Arsenault, M. Gérald Lessard,
Mlle Noélla St-Yves, Mlle Claude
St-Yves, Mlle Janine St-Yves, M.
Réjean Gélinas, M. Robert St-
Yves.

VA ET VIENT : —

Mlle Aline St-Yves et son ami
M. Clément Langevin de Mont-
réal en visite chez leurs parents
de Ste-Ursule,

DE RETOUR : —

Sont revenus enchantés de leur
voyage à Miami Beach, Mlle Ber-
nadette Lessard i.l., et son ami
Oscar Addler ainsi que Mme Mar-
guerite Lessard-Leclerc, toutes
deux filles de M. et Mme Eugène
Lessard de Ste-Ursule. Outre leur
séjour de trois semaines à Miami,
ils ont fait la croisière à Nassau.
A leur retour, ils ont passé par
l'Indiana pour rendre visite à M.
et Mme Robert Lessard et leurs
enfants. Jacques Lessard de Chi-
cago les rejoignit à Greenwood.

Consultez :

GRATUITEMENT

LOUISEVILLE
CA. 8-4375

  
 

CONSULTEZ-NOUS ...

pour tous vos placements

VALEURS DE

1240 rue Royale

Trois-R

Gérant :

Fonds Mutuels. Nous serons heureux de vous con-

seiller et ce sans aucun engagement de votre part.

JLLvesgueLGBeautienLee

Représentants :

Georges Ferron, W. Godin, E. Rochefort

en actions, obligations et

PLACEMENT

Tél. : FRontenac 6-3719 |

ivières

Jean-Paul Massicotte

1

   Montréal — Québec — St-Hyacinthe — Shawinigan

Sherbrooke — Chicoutimi — Ottawa — Moncton

Paris — Bruxelles — Genéve

vvvew

des
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Hervé Lafontaine à la JOURNÉE “C” de Coca-Cola

 
M. et Mme H. Lafontaine, au congrès de Montréal avec MM. N. Ross et

Philippe Desrosiers, division des embouteilleurs, Coca-Cola Ltée.

Le vendredi, 28 février, ce fut
le jour “C” a Montréal. Presque
tous les employés de Coca-Cola
Ltée, ainsi que les embouteilleurs
de la compagnie dans cette partie
de la province étaient réunis en
congrès, un congrès exceptionnel.

La réunion de Montréal, l’une
des quatorze tenues dans douze
grandes villes du Canada, a été dé-
crite par la compagnie comme “u-
ne réunion, unique en son genre,
de tous les membres de la famille
Coca-Cola” de la région. Cette ma-
nifestation était destinée aux em-
ployés de la compagnie; toutefois
— et ce fut le caractère exception-
nel de l'événement — les épouses
des employés ont assisté aux fêtes
qui commencèrent à dix heures du
matin et se prolongèrent toute la
journée.  

Des groupes venus de toutes les
régions de la province arrivèrent le
matin pour s’en retourner le soir,
employant toutes sortes de moyens
de transport.

Ralph E. Sewell, président de
Coca-Cola Ltée, qui était présent,
déclare que c'était “une réunion de
la famille Coca-Cola”. ‘Nous répé-
tons dans tous nos messages qu’À-
VEC COKE, Y A DLA JOIE, dit
M. Sewell . . ’ notre réunion en
est la démonstration vivante.

Tout en passant en revue nos
progrès, nous envisageons les possi-
bilités qui se présentent avec les
nouveaux formats de Coke et nos
nouveaux produits: Sprite, Fanta et
Tab. Ceux qui ont assisté à la réu-
nion ont vu du nouveau et non ce
que l'on a coutume de voir aux
réunion de vendeurs ou aux sémi-

 

nars de “marketing”, à la plus gran-
de satisfaction de tous”.

La réunion de Montréal tint lieu
de revue théâtrale professionnelle,
avec distribution, dialogue, musi-
que, danse, décors et narration, le
tout se fondant en une superbe
réalisation. Ecrite, dirigée et réali-
sée exclusivement pour Coca-Cola
Ltée, la représentation est une pro-
duction complète en elle-même,
ayant sa propre chanson-thème, ses
techniques de réalisation et ses pare
titions musicales.

Ec M. Sewell ajouta: “La réunion
de Montréal a été dédiée à la ven-
te, sous une forme pratique dans
sa simplicité et son audace; origi-
nale dans sa présentation et agréa-
ble en tant que spectacle”.

Cette réunion se tenait au Théâ-
tre St-Denis,

 

JE ME RENSEIGNE
‘“Grèves ou journées

pédagogiques ?"

Depuis quelques semaines, nous
entendons parler de grèves ou de
journées pédagogiques, selon l’i-
dée de l’annonceur ou du journa-
liste.

Notre but ici n’est pas de tran-
cher la question, mais nous croy-
ons utile d’y apporter quelques
remarques.

Vous devinez que nous voulons
parler du conflit qui existe ac-
tuellement entre les Commissions
Scolaires et les Instituteurs des
Cantons de l’Est.
La première question que l’on

se pose, la première réflexion que
l'on cntend: ‘‘Les professeurs ont-
ils le droit de faire la grève?”;
“La grève est illégale, qu’ils re-
tournent au travail”. Ils ont peut-
être raison, mais il serait peut-
être bon pour les intéresseés de
chercher le pourquoi de la grève,
même si elle est illégale.
Que peut-on penser d'une Com-

mission Scolaire qui congédie tous
-ses employés à cause de cette grè-
ve, même huit d’entre eux qui
n’ont pas fait la grève, qui se sont
rendus en classe tous les jours?
Des actes illégaux comme celui-là

 

   
 

EVITEZ-VOUS DES
DESAPPOINTEMENTS

Faites examiner GRATUITE-

MENT toutes vos Polices

d'Assurances AVANT LE FEU

OU L'ACCIDENT,

Consultez :

JACQUES PAILLÉ
Licencié en Assurances

Générales

Tél. : 227-2332
MASKINONGE   
  

mettent en doute la bonne foi des
Commissions scolaires dans les né-
gociations. À voir agir de telles
Commissions scolaires, on peut se
demander où est rendu le respect
de l'employé. On semble retourner
au Moyen-Age avec les em-
ployeurs tout puissants.
Dans l’industrie, on parle du

respect de l’ouvrier. En éducation
on parle du respect de la liberté,
du respect des droits des parents;
mais quand parle-t-on du respect
des conditions de travail des Ins-
tituteurs ?

Certaines Commissions Scolai-
res se glorifient de pouvoir résis-  

ter aux demandes de leurs em-
ployés. Ensuite on semble tomber
des nues si une grève se déclare.
Savez-vous que la même chose se
produit ici même dans la région?
Savez-vous que certaines person-
nes qui lisent cet article ont voté
dernièrement pour des Commis-
saires qui agissent de cette façon
actuellement ? Savez-vous que cer-
tains instituteurs, dans la région,
travaillent depuis septembre sans
conditions de travail? Si vous ré-
pondez non à ces questions, dites-
vous que c’est le temps d’aller
voir ce qui se passe à votre Com-
mission Scolaire, d’aller voir ce
qu’on fait de votre argent, d’aller
voir de quelle manière on rem-
plit sa tâche.

L'ECLAIREUR

 

Bn collaboration avec le

L'Echo de Louiseville
vous signale ces

1 Débosseleur “Classe A”
un avantage.

Mécaniciens de diesel
“loader” — emploi à l'année.

Couturières avec expérience,

36, RUE STE-ELISABETH 

Service National

de Placement

OFFRES D'EMPLOI

— Si peut faire des estimés, serait

camion, pelle mécanique, Bulldozer

Pour information radresser

 

LOUISEVILLE, QUE.  
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y des ACCESSOIRES ÉLECTRIQUES che À

; >. ) 5 Bi 5 Har i

à 19, ST-LAURENT — Té VILLE §

§ ACCESSOIRES ELECTRIQUES FUTURS MARI ES 3

| PRIX TRES REDUITS drvo mejuiIdtde
e rée sans aucun frais supplémentaire et
i DURANT NOTRE VENTE sans crainte puisque pou avons une

= 25e ANNIVERsAIRE assurance couvrant cet item. 2

j NOUS VOUS OFFRONS BEAUCOUP D'AUTRES / PLAN MISE DE COTE
- SPECIAUX QU’IL NE FAUT PAS MANQUER !

8 GRAND SPECIAL
i MATELAS RESSORTS

 

 

  

| | MOBILIERS de CHAMBRE xc:
Lit ordinaire commode et un bureau double.

TRES SPECIAL

 

  
 

 
 

     MATELAS RESSORTS

TRES GRANDE QUALITE

ler lot : Régulier $49.95

SPECIAL A $2995
2ieme lot : MATELAS avec intérieur en FOAM

régulier : $69.00

SPECIAL A $4995
 

(Davenport)

 

Mobiliers de cuisine

STUDIO seul

Prix jamais VU dans la
région à partir de

$44.00
 

 

Table 36"

Tout ce que nous vous offrons n’est
que le dernier cri dans les meubles.
Venez voir nos magnifiques mobi-
liers de cuisine durant cette vente.
Notre choix est le plus grand en
ville, et nos prix sont les plus bas

Vous en serez surpris !

Prix à partir de $49.00   
COUPONSde PRÉLART
Congoleum et Rexoleum

49; la verge   

Balayeuses

électriques

AVEC ACCESSOIRES

$44.95

10 lessiveuses
RECONDITIONNEES

Prix a partir de $25.00 :

“SET” de divan

 

 

MORCEAUX

Prix à partir de $89.00 =   
 

”

UNE VISITE VOUS CONVAINCRA DE NOS BAS PRIX

 à
|
a
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LOUISEVILLE PETROLEUX

MARCEL MANÈGRE, PROP.

ENRG. A VOTRE SERVICE

24 hres par JOUR!

 

   
   TEL. CA. 8-295

34 St-Charles — LOUISEVILLE      
pppBRIBEIEEE
*
¥ NOUVELLES DE ST-JUSTIN
*
FRFHEREEIEEEERERREREIEEEE
NOUVEAU COMMISSAIRE:

Lors d’une récente réunion de

ju Commission Scolaire locale, M,

Henri Casaubon Jr. a été nommé

«ommissaire en remplacement de

M. Lucien Morin, démissionnaire.

(ette nomination a été soumise à

l'approbation des autorités qué-

hecoises.

Les autres membres de la Com-

mission Scolaire sont : Lorenzo

Marchand, président, Aimé Lafre-

nière, Rosaire Alarie et Raymond

Bourque.

Le secrétaire-trésorier de cet

orunisme est M. Roland Belle-

mare.

ASSEMBLÉE DE L'U.C.C.:

Une réunion des membres de
l'Union Catholique des Cultiva-
teurs de St-Justin sera tenue mar-
di soir prochain, le 10 mars, au
‘aus-sol de l'église.

NAISSANCE:

lv 21 février, à M, et Mme Ro-
-aire Alarie (Fernande Déziel),

 

 

HATEZ-VOUS!
En spécial, pour un temps li-

mité, la peinture Crown Diamond
à 20“, d’escompte ; prix à partir
¢ $5.00 le gallon ; 1600 couleurs
au choix. Pinceaux et rouleaux a
30°, d’escompte. Chez DENIS
DESAULNIERS, meubles et ap-
pareils électriques — Tél. 227-
2318, ST-JUSTIN.       

une fille baptisée le 27, sous les
noms de Marie, Lucie, France.
Parrain et marraine : M. et Mme
Germain Lebeau (Lucie Alarie)
de St-Barthélemy, oncle et tante
de l’enfant.

LONGUE SEANCE :

Lundi soir dernier, le conseil
municipal a tenu une longue séan-
ce au conseil, laquelle s’est termi-
née à 1 h. 45 a.m.

C’est au cours de cette réunion
que le représentant de la firme
David Belhumeur & Cie a présen-
té le rapport de l’audition des li-
vres de la municipalité au 31 dé-
cembre dernier.

GRAND'MESSES,
SEMAINE DU 8 MARS:

LUNDI,
Paillé,
Paillé.

MARDI, aux intentions de Hor-
misdas Brissette.

MERCREDI, 6 h. 30, pour le
Père Lucien Lajoie, par Arthur
X. Gagnon. — 9 hres, pour O-
mer Lebeau.

Mme Wilbrod
et Mme Jacques

pour
par M.

JEUDI, pour Lucien Lafrenière,
par sa succession.

VENDREDI, pour Mme Alfred
Lauzon, par les employés de W.-
H, Gagné & Fils Ltée.

SAMEDI, pour Mme Jules Val-
lerand, par son époux.

 

 
Pour sa participation au programme Le Picardie Voyage, Mlle

Monique Bélanger de Ste-Angèle de Prémont s’est vue remettre dix
beaux billets de $10.00. Elle est la gagnante du gros lot à ce pro-
Eraume Quiz du dimanche après-midi à l’Hôtel Picardie de Mas-
kinongé. (Photo : Paul Deschesnes)  

VA ET VIENT:

M. et Mme Paul Masson de Chi-
coutimi, chez des parents en fin
de semaine.

M. et Mme Jos. Gagnon de
Montréal, chez Mme Eugène Le-
beau, récemment.

M. et Mme Fiorent Bérard de
Montréal, chez Irénée Bellemare,
dernièrement.

M. et Mme J.-Léo Gagnon de
Montréal, chez Mme Omer Ga-
gnon, en fin de semaine.

Mme Emile Vertefeuille séjour-
ne présentement à Montréal.

 

Quelques conseils sur
l'achat de fruits et
légumes en conserve
Vous savez sans doute qu'il est

très important de lire les étiquettes
des fruits et des légumes en conser-
ve. Vous y trouvez des renseigne-
ments qui vous guident dans l'a-
chat de produits qui correspondent
à vos besoins. Vous pouvez, de plus,
établir la relation entre la qualité
et le prix. Voyons ensemble les
points essentiels à considérer.

La plupart des fruits et légumes
en conserve sont classés en catégo-
ries de qualité. Selon la Section des
consommateurs du ministère de
l’Agriculture du Canada, vous pou-
vez acheter des fruits et des légu-
mes ‘Canada de fantaisie”, “Cana-
da de choix” et “Canada régulière”.
Le mot “Canada” apposé à la mar-
que de la catégorie signifie qu’il s’a-
git d'un produit canadien classé
selon les règlements du gouverne-
ment fédéral. Dans certaines villes,
il est possible d'économiser quel-
ques cents en achetant des aliments
récoltés et mis en conserve dans la
région.

Les fruits et les légumes sont
empaquetés dans des contenants de
six grandeurs différentes : 10, 15,
20, 28, 48 et 105 onces liquides.
Vous avez sûrement remarqué sur
les boîtes un cercle dans lequel est
inscrit le nombre d'onces liquides;
celles-ci indiquent le volume. En
considérant le volume d’un produit,
il est facile de comparer les diffé-
rents prix. Une boîte de pêches de
20 onces liquides contient 214 tas-
ses de fruit et de jus et donne de
3 à 4 portions.  

MOTS CROISÉS
1 2 3 456 7 8 9 1011 12
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HORIZONTALEMENT

1—Souder de l'acier à du fer.
— Relatif aux infractions.

2—Bout qui reste d'un cigare.
-— Petit lobe.

3—Tellement (inverse). — On-
guent à base de rire et d’hui-

le. — Unité 1: nétaire bul-

gare.

4—Cabriolet d'origine anglaise.
— Vigueurs. — Négation.

5—A trois parties. — Pièces de
charpente.

6—Qui fabriquent ou vendent
des draps.

T—Remettre debout.

8—Borné, étroit. — Paysage.

9—Pronom personnel. — Gref-
fer. — Sans vêtements.

10—Habille. — Exposer à l’air.
— D'un verbe gai.

11—D’une grande perfection. —
Rejeter avec effort par la
bouche ce qui était dans l’es-
tomac.

12—Isolée. — Impératrice romai-
ne, un village du comté de
Bellechasse rend hommage à
son nom.

VERTICALEMENT

1-—Couvrent les épaules des prê-
tres. — Assujettis à demeu-
re.

2— Patricien romain (101-44 av.
J.-C.). — Sublime.

3—Ernest Godard. Cuvette
oblongue servant aux ablu-
tions. — En forme de T.

4—Masse de pierre très dure. —
Rang, classe. — Nouvelle Lu-
ne.

5—Du verbe “Etre”. — De la
consistance du sable.

6—Eue du respect, de la défé-
rence pour.

7—Chimiste français (1743-
1794).

8—Gras, dodus. — Songea,

 

wi à vas
En marge de la semaine d'éducation qui débutait diman-

che dernier, la Jeune Chambre recevait à un déjeûner mixte,
les autorités religieuses, civiles et scolaires à l'Hôtel du Bou-
levard. À -in table d'honneur, M. Paul Gélinas, responsable de
cette rencontre, M. J.-A. Lupien, président de la Commission
Scolaire, M. Bertrand Lessard, Inspecteur d'écoles, M. Gilles

   
Desmarais, président de la J.C., le Dr Avellin Dalcourt, maire
de Louiseville, Rév. Frère Léonard Tremblay, directeur de
l’Ecole Normale de la Pointe-du-Lac, et conférencier, M. l’abbé
Emile Descôteaux, visiteur ecclésiastique, M. Benoît Brochu,
président de l'association des Institutours et Institutrices. (Pho-
to : Paul Deschesnes).

 

 
 

9—FEmile Bérubé. — Seigneurs. i
Suc ¢puré d'un fruit cuit. k

10—Sans valeur. — Appareil de #1
levage. — De la gamme. i!

11-—Outils des cordonniers, —-
Ville d'Italie.

12—Ville en face de celle de Qué-
bee, — Convoité.

Jean-Claude Langlois

 

Solution du problème précédent : :

HORIZONTALEMENT

1—PATE — EDIFICE
2—ADONC — IRISES
3—NAGEOIRE ONT 

4—AME — MRE
5—MI — SPECTRE
6—ATOUT — TRINE
7—ESSOR — ANTRE

ELEE 

 8—SINEDIE GR
9—OREE PAN — COR 
10—TEL — TEMERITE
11—INEDIT RATER
12—FETERAS — SERA

 

VERTICALEMENT

1—PANAMA — MOTIF
2—ADAMITE — RENE
3—TOGE — OSSELET
4—ENE — SUSIE -— DE

 

  

5—COMPTON — TIR
6—IRE REPETA
7—DIRECT — DAM
§—IRE TRAINER
y—FI — ERINE — RAS
10—ISOLENT — CITE
11—GENE ERGOTER
12—ESTER — ERRERA

 

 

L'EAU POTABLE

L'eau est indispensable à la san-
té et bien que celle qui provient
d'un lac, d’un rouisseau ou d’un
puits soit parfois parfaitement po-
table, il est sage de la faire analy-
ser afin de s'assurer qu'elle est pu.
re, En attendant le résultat de Pa-
nalyse par les autorités sanitaires,
il faut faire bouillir l’eau pendant
cinq ou dix minutes. Au cours de
randonnées ou en pique-nique, on
se servira avantageusement de pro-
duits d'épuration que l’on peut ob-
tenir de son pharmacien. Si l’eau
bouillie semble fade, on lui redon-
nera du goût en la tansvasant d'un
récipient à l'autre afin de l'aérer.

 

A LA SALLE

Chez Léo
A ST-JUSTIN,

SAMEDI, 7 MARS

Artiste invité :

FERDINAND BARIL
de Montréal
IMITATEUR

Soirée de danses canadien-
nes. Rendez-vous en foule

pour célébrer la
MI-CAREME

BIENVENUE À TOUS.   
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Qu. UN ÉVÉNEMENT D'IMPORTANCE|
à 4 MAISON OSCAR INC, DE LOUISEMLLE

LA GRANDE SEMAINE DE LA

a &N

La Mariée

de 1964
sera la plus exquise . . . en choisis-
sant son trousseau parmi notre gra-

cieuse collection . . . Comprenant éga-
lement costumes, robes de réception
et les accessoires printaniers s’harmo-
nisant a la perfection mais toujours
dans la note de fine distinction.

5 BY VOTRE CHAPEA
« o£ Souple feutre fourrure en bleu
=e chare. gris, brun, Calotte ronde,

U / b IR fondue ou devant mince.yes led robes iii,
®

de mariée
longues ou courtes dont plusieurs
ont paru dans la revue. Voiles et
diadèmes assortis à chaque tenue de
mariée, peuvent aussi être obtenus.
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TRES IMPORTANT SERA

 

 

CONSULTEZ MLLE DUCHARME,

CHEF DE RAYON

 

LE MARI

CHOISIRA

LE

LONDON
UNE CREATION

BELVEDERE

  
Les costumes

“PRINTEMPS”

favoris

 

     en tissu : soie et worsted

   

   

CHEMISES
Blanches &t très correctes. Les
chemises que choisira le mari.
Un broadcloth de soie.
Golden Seal, par B.V.D.
Manchettes doubles.

Ce complet

printanier

présenté dans

une fine textu-

re “de“worsted

de laine et de

nouveaux tissus
dans toutes les
nuances nouvel-
les des beaux
jours cléments

de 1964. La cou-

pe est irrépro-
chable, d‘allure

parfaite, avan-

tageant chaque

silhouette.

  
  

LA MÈRE DU MA-

RIÉ OU DE LA MA-

RIÉE PEUT TROU-

VER DES ROBES

TRÈS ÉLÉGANTES.

  

   

 

 

 

      

       

Dans les tailles
36 à 44, a

LES CRAVATES
distinguées par les dessins et les
nuances d'un moderne et sobre.

Veston et

Pantalon.   
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UN DON DE DIEU

Lu vieillesse en est un. On com-

prend mieux la vie. La Divine

Providence, par des cheminées

inystérieuses dont elle garde le

secret, assagit les pèlerins que

nous sommes et nous fait savoir

que la vraie vie commence à l’E-

tvrnité et que l'on doit s’y orien-

ter en conséquence. Si la mort a

fauché dans les rangs de la jeu-

nesse elle en a respecté un cer-

tain nombre promus au titre de

vieillards. Commençons, par tran-

che, à publier la liste de ceux qui

ont quitté cette terre, âgés de 80

à 90 ans. Liste incomplète sans

doute ; même si la transcription

s'est faite sans distraction aucu-

ne on constatera des ommissions

qui s'expliquent par des actes de

sépulture dans lesquels l’âge des

défunts n’est pas mentionné.

Cette première étude, celle des

octogénaires, je la dédie à un Di-

dacien des plus vénérables, le R.

père Marie-Hervé Hamelin, C.S.V.

Comme il portait allègrement ses

trois-quarts de siècle lors des fê-
tes du centenaire, il est facile de
savoir son âge. Si, en raison des
tudes et de sa vie apostolique le

Père Hamelin a été séparé des
siens dès son adolescence, la sé-
paration n’est que matérielle, Il
appartient depuis toujours à l’âme

de St-Didace. Avec ses co-parois-

siens il vit de leurs joies et s’as-
socie à leurs peines. Plus d'une

tombe a regu le tribut de ses lar-

mes, Plus d'une fois on l’a ren-

vontré à St-Didace, surtout sous

le règne de M. le curé Théotime

Gravel. De 1918 à 1921 cet aposto-

lique curé disait aux deux Sémina-

ristes du temps : J'aime faire ve-
nir le Père Hamelin à St-Didace

car sa piété eucharistique édifie

mes gens. Ce témoignage je n’o-

serais pas l’offrir à un jeune mais

quand on a 86 ans près on est ca-
pable de l’accepter et de renvoyer

le tout à la gloire de Dieu qui fait
bien toutes choses.

Liste des octogénaires

(ière tranche)

Alarie Joseph (Malvina Plante)
80 ans, 1941.

Allard Gonzague (feue Emélie

Robert) 87 ans, 1905.
Allard Vve Louis (Eulalie Tru-

del) 81 ans, 1848.
\liard Vve Pierre (Victoire Bé-
langer) 85 ans, 1863.

\ubin Uldoric (feu Vitaline Ba-
rette) 83 ans, 1952.

Ayotte Pierre (Orise Thibodeau)
85 ans, 1918.

Ayotte Vve Pierre (Orise Thibo-
deau) 84 ans, 1922.

Barette Elzéar (Philomène Lacha-
pelle) 82 ans, 1927.

Barette Lazare (Geneviève Ber-
nêche) 82 ans, 1897.

Barette Vve Lazare (Ceneviève
Bernêche) 82 ans, 1904.

Barette Marie (feu Lazare Baret-
te et feu Geneviève Bernêche)
55 ans, 1949.

Barette Vve Olivier (Hermine

Bergeron) 80 ans, 1922.
Burette Siméon (feu Albina Re-

mington) 82 ans, 10 mois, 1953.
Beauparlant Vve J.-Emile (Mar-

querite  Lefrançois) 85 ans,
1940.

Beausoleil Zénon (feu Marie-Loui-
se Granger) 87 ans, 5 mois,
1959,

lelleville Julie, S6 ans, 1912,
(Vve Hercule Jacques).

Bergeron, Mme Joseph (Albertine
Hubert) 80 ans, 1951.

Bergeron Léandre (Sophie Roch)
86 ans, 1891.

Bernêche Geneviève (Michel et
Charlotte Marion) 89 ans, 8
mois, 1583.

Bernéche Joseph (Julie Boisvert)
83 ans, 1861.

Bernéche Vve Joseph (Justine

Boisvert) 84 ans, 1868.
Bernêche Mme Michel (Mélina

Brissette) 85 ans, 1935.
Bernêche Michel (feu Mélina Bris-

sette) 81 ans, 10 mois, 1937.
Bernêche Norbert (feu Esther

Bastien) 85 ans, 1906.
Boivin Vve Delphis (Rosalie Clé-

ment) 83 ans 1940.
Boudreau Vve Zénon (Valérie
Trudeau) 81 ans, 1951.

Branconnier Ambroise (feu Phi-

lomène Désalijers) 88 ans,
1913.

Branconnier Vve Jean-Baptiste
(Marie Trinque) 85 ans, 1921.

etn

Brisset Mme Antoine (Marie Ba-
ril) 82 ans, 1855.

Brisset Joseph dit Courchesne
(feu Henriette Brisset) 82 ans,
1901.

Brisset Joseph (feu Ludivina Gar-
ceau) 84 ans, 1961.

Brûlé Jean-Baptiste (Rose Che-
vrette) 81 ans, 1891.

Brûlé Joseph (feu Emélie Le-
françois) 86 ans, 6 mois, 1936.

Brunelle Antoine (feu Julie Bel-
lemare) 80 ans, 1924.

Champagne Vve Alexandre (Julie
Morin) 83 ans, 1928.

Chéchette Narcisse (feu Louise
Juneau) 85 ans, 1892.

Comtois Adélard (feu Malvina
Lambert) 81 ans 11 mois,
1949,

Comtois Antoine (Judith La-
noix) 89 ans, 1888.

Comtois Jos (feu Emélie Lagacé)
86 ans, 1943.

Coutu Vve Jean-Baptiste (Adéline
Vertefeuille) 83 ans, 1912.

Coutu Vve Joseph (Marie-Louise
Petit) 83 ans, 8 mois, 1960.

Dénommié Adélard (Eliza Jolet-
te) 82 ans, 1940.

Dénommé Jos. (Emérancienne La-
gacé) 85 ans, 1886.  

Dénommé Vve Jos (Emérancien-
ne Lagacé) 82 ans, 1893.

Dénommé Xavier (Joséphine Dou-
cet) 82 ans, 1897.

Désalliers Mme Alexis (Aimable
Dubeau) 80 ans, 1885.

Deshaies Ignace (Anastasie Go-
din) 80 ans, 9 mois, 1890.

Deshaies Vve Ignace (Anastasie
Godin) 89 ans, 1898.

Desjardins Vve Jos (Suzanne Bé-
lisle) 82 ans, 1866.

Desmarais Fortunat (feu Pierre
et Adélaide Crépeault) 82 ans,
1960.

Desmeules Jos. (Amanda Labon-
té) 81 ans, 1963.

Desrochers Romuald (feu Léda
Marcotte) 89 ans, 1946.

Déziel Gabriel (feu Marguerite
Sévigny) 86 ans, 1886.

Doire Lectorion (feu Malvina St-
Jean) 82 ans, 1940.

Doyle Philippe (Marie Rocheleau )
81 ans, 6 mois, 1956.

Dubois Aimé (feu Angélina A-
dam) 82 ans, 1935.

Dubois Vve Pierre (Angèle De-
nis) 85 ans, 1909.

Ducharme Vve Louis (Josephte
Arsenault) 83 ans, 1881.

Lucas Rennero  

WRINRININN

St-Didace

DECES A ST-GABRIEL : —

M. Albert Marcil est décédé à
l’âge de 74 ans, époux en premiè-
res noces de Léa Beausoleil et en
secondes noces de Gracia Plante.

  

Les funérailles auront lieu à St-,
Gabriel, mercredi 4 mars, à 10
heures. Nos sympathies à la fa-
mille éprouvée.

MOIS DE ST JOSEPH : —

Les exercices du mois de Saint
Joseph se feront tous les matins,
après la messe,

NEUVAINE : —

La neuvaine pour les Tertiaires
en l’honneur de Saint François-
Xavier se fera du 4 mars au 12
mars.

LAMPE DU SANCTUAIRE : —
Aux intentions de M. et Mme

Rosaire Coutu.

MESSES DE LA SEMALNE : —

LUNDI, pour les parents vivant
et défunts de la famille de M. Er-  

nest Paquin.
MARDI, pour M. Edmond La-

fond, par les écoles de Sainte-
Thérèse de Montréal.
MERCREDI, pour M. et Mme

Philippe Doyle, par Mme Maxime
Grenier.
JEUDI, pour M. Joseph Ger-

main, par les employés de la
Kaify Consol.
VENDREDI : messe du Sacré-

Coeur à 3 heures.
SAMEDI, pour M. et Mme Thcé-

lesphore Deschénes, par M. et
Mme Donia Deschênes.

PREMIER VENDREDI
DU MOIS : —

Vendredi lu messe aura lieu à
3 heures à l’occasion du ler ven-
dredi du mois. Notons bien!

VA ET VIENT : —
M. et Mme Georges Paquin,

Mlle Lucille Paquin chez M. et
Mme Maxime Paquin.

M. et Mme André Lafond chez
M. et Mme Eugène Lafond.

M. et Mme André Lavallée et
Mme Lavallée passe la semaine
chez M. et Mme Armand Lavallée.

M. et Mme René Roy chez M.
et Mme Rosaire Coutu.

M. et Mme Roger Branchaud à
St-Gabriel chez M. et Mme Ca-
mille Coutu.

 

 
 

Penvoy
i

   

  Enfin, une petite

VOICICEQU'ELLEEST!
L'Epic est une voiture économique

complètement nouvelle construite et

appuyée par General Motors. C’est la

petite voiture qui offre la spaciosité, le

confort, la puissance, l'élégance de

lignes et l'économie dont vous avez

toujours rêvé. L'Epic vous offre un mo-

teur plein de brio et une transmission

Synchro-Mesh à quatre rapports syn-

chronisés. On a tenu compte de tous

les détails afin que conducteur et pas-

sagers jouissent d’un confort sans mé-

lange. La chaufferette est de même type

que celle des voitures plus grandes, Et

que dire du grand coffre suffisant pour

transporter tous les bagages de la fa-

mille. L'Epic est offerte en deux mo-

dèles—l’Epic de luxe et le sedan 2

portes standard.

Nous vous conseillons de passer

chez votre concessionnaire Chevrolet

et d'yfaireimmédiatementl'essai d'une
Epic... vous découvrirez alors tout ce

qui manque aux autres petites voitures.

    
 

GENERAL MOTORS PRÉSENTE

VOICI CE QU'ELLE A!
1. UN MOTEUR DE 50 CV À HAUTES PERFORMANCES!
2.. UNE SUSPENSION AVANT DE GRANDE DOUCEUR
À ROUES INDÉPENDANTES. 3. UNE DIRECTION
LÉGÈRE. UNE RAPIDITÉ DE MANOEUVRE.4. QUATRE
VITESSES: UNE COMMANDE PAR LEVIER À FONC-
TIONNEMENTTRÈS DOUX. 5, UNE PUISSANCE DE
FREINAGE SÛRE. 6. UN CHÂSSIS INTÉGRÉ À LA
CARROSSERIE. 7. UNE CHAUFFERETTE À GRANDE
PUISSANCE. 8. GRAND ESPACE POUR LES JAMBES.
9. DE LA PLACE POUR QUATRE GRANDES PER-
SONNES. 10. COFFRE À BAGAGES SUFFISANT POUR
TOUTE LA FAMILLE. 11. TENUE DE ROUTE PAR-
FAITE. 12. BONNE VISIBILITÉ DANS TOUTES LES
DIRECTIONS.

 

 

PRODUITS FABRIQUÉS POUR GENERAL MOTORS PRODUCTS OF CANADA, LIMITED PAR VAUXHALL MOTORSLIMITED, LUTON, ANGLETERRE.

Voyez vos concessionnaires Chevrolet/Oldsmobile/Envoy

voiture qui offre, à la fois, puissance et confort!

VOICI GE
QU'ELLE
GOUTE!

51171
*Prix de détail de livraison maxi-
mumsuggéré avec chaufferette
etdégivreur d'unsedanstandard
À portes à

LOUISEVILLE
Ceprixfixécomprendlalivraison
et la manutention. Les taxes
fédérales de vente et d'accise.
Les taxes provinciales et locales
ainsi que le permis ne sont pas

 

 compris.

fMustré Sedan standard 2 portes)

EP-164 DF

PLANTE AUTOMOBILES ENRG.
274, BOULEVARD OUEST LOUISEVILLE
 

E
r
)
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Avec l'aide du SPN,
FAITES-LE DES MAINTENANT!
Hommes d’affaires, industriels.

fermiers et ménagères, voici pour
vous le moment venu de partici-
per à la campagne des travaux
d'hiver. Vous désirez sans doute
faire votre possible pour mainte-
nir et augmenter l'embauchage
en hiver, mais peut-être ne savez-
vous pas au juste comment vous
y prendre. C’est ici qu'intervient
votre bureau local du Service Na-
tional de Placement.

Si vous dirigez une entreprise,
le fait de garder votre personnel
régulier à l’année longue vous
cause probablement autant de
soucis que d'employer d'autres
travailleurs durant la saison mor-
te. Voici quelques suggestions qui
pourront vous aider à résoudre ce
problème - - -

Vous pouvez faire l'entretien
de vos locaux, exécuter des tra-
vaux de réparations, de transfor-

mation ou de peinture . . Cons-
truire de nouveaux ateliers ou
ajouter une annexe aux bâtiments
actuels . .. et même fabriquer et
entreposer des marchandises cou-
rantes.

Si votre personnel permanent
ne peut suffire à toutes ces beso-
gnes il vaus faudra recruter des
travailleurs additionnels pour
compléter ce programme. Le Ser-
vice National de Placement peut
vous fournir la main-d'oeuvre
dont vous avez besoin,

durant les mois d'hiver, lorsque
l’'embauchage est toujours plus
facile.

Si vous êtes maîtresse de mai-
son, vous pouvez aussi participer
à la campagne des travaux d'hi-
ver. Vous pouvez faire redécorer
l'intérieur de votre maison, fai-
re transformer votre sous-sol en
une magnifique salle de jeux, ou

encore, faire moderniser votre
cuisine et votre salle de bain.

Bien des articles peuvent aussi
avoir besoin de réparation, par
exemple votre grille-pain, ou tous

vos autres appareils électriques,
vos meubles, votre tondeuse à ga-
zon, vos outils de jardinage et
tous vos articles de pêche, de
chasse et de plaisir aquatique.

Quant à la ferme, il y a tant
à faire. Remise en état des bâti-
ments, des tracteurs, des charrues,
des herses; travaux de moderni-
sation et plusieurs autres.

Que vous ayez besoin d'ou-
vriers spécialisés, semi-spécialisés
ou de manoeuvres pour accomplir
ces travaux; si vous avez besoin
d'aide on de conseils à propos du
rôle que vous pouvez jouer dans

la campagne des travaux d'hiver.
communiquez avec votre bureau

local du Servine National de Pla-
cement. N'oubliez pas que nous
serons toujours très heureux de 

surtout’

vous aider a le faire “DES MAIN-
TENANT".

 

Le lait préserve la
santé des écoliers

Les écoliers et écolieres de
nos écoles ont à leur portée du-
rant les heures de classe la chan-
ce de boire tranquillement un
bon demiard de lait frais. Plu-
sieurs ne veulent pas s'en préva-
loir et nous savons que c'est par
ignorance ou par négligence. Or,
si tous savaient que le lait pré-
serve l’écolier de maladies très
sérieuses, peut-être changeraient-
ils d'idée ! En effet, le lait trans-
met plusieurs maladies, à savoir:
“La gastro-entérite, la tubereulo-
se pour ne nommer que celles-ci".
La gastro-entérite est une des

maladies qui cause le plus grand
nombre de décès chez les jeunes
bébés. Beaucoup d'enfants de
moins d'un an meurent à cause
du lait non-pasteurisé. La gastro-
entérite ne relève pas d'un germe
spécifique, mais plutôt du nom-
bre de microbes qui se trouvent
dans le lait. L'adulte peut s'ac-
commoder d'un plus grand nom-
bre de bactéries ingérées avec le
lait, mais chez nos jeunes en-
fants, l’intestin grêle ne peut ré-
sister à un envahissement micro-
bien aussi considérable. C'est le
lait fortement contaminé qui dé-
clenche l’inflammation du tube
digestif qui constitue la gastro-
entérite. L’exclusion de ces ger-
mes par la pasteurisation sont de
nature à diminuer les ravages de
cette maladie grave et mortelle
pour les enfants. Peut-être que
vous vous n'êtes pas morts pour
 

M. ORIGENE

M. Origène St-Pierre de Loui-
seville, vice-président diocésain,
donnait mardi dernier, sa troisiè-
me conférence à la Salle d'Accueil
de Sorel aux Domrémiens et La-
cordaire de cette région.

Le sujet traité durant cette
conférence était: ‘'L’alcoolique
peut solutionner son problème, a-
vec l'aide des autres en autant
qu'il est sincère."

 

avoir bu du lait contaminé durant
toute votre vie, mais vous avez
peut-être perdu un ou plusieurs
enfants et vous vous êtes toujours

demandés pourquoi ils étaient
morts. Souvent, la gastro-entéri-
te en était la cause principale.

H y a aussi la tuberculose qui
peut découler de l’ingestion du
lait non pasteurisé. La tubercu-
lose est d'origine humaine ou bo-
vine. On a toujours soutenu que
le fait de boire du lait non pas-
teurisé et contenant des germes

de tuberculose comportait de gra-
ves dangers pour la vie de l'hom-
me. Des expériences concluantes
prouvèrent que la tuberculose est
transmissible à l'homme. Les doc-
teurs W.R, Park et J.A. Breton
s'accordent à dire qu’il faut com-
battre la tuberculose bovine par-
re qu'elle est dangereuse pour l’é-
tre humain. On admet que l’infec-
tion causé chez l'enfant par les
microbes bovins sont moins gra-
ves chez l'adulte que chez l'enfant.
On relève dans les données de
statistiques que la province de

Québec est la province qui enré-
gistre le plus de décès par la
gustro-entérite. En 1957, on comp-

tait 531 morts. Ces chiffres sont
cing fois plus élevés que dans
toutes les autres provinces du Ca-
nada prises individuellement. En-
suite, on viendra nous dire que
c'est négligeable ! Soyons donc un
peu plus sérieux !

Les adultes qui disent ne pas
être morts pour avoir bu du lait
non pasteurisé devraient reviser
leurs données scientifiques et pen-
ser que pour eux-mêmes ce n'est

pas important, mais pour les en-
fants c'est basal. Chers parents,
vous qui tenez à la santé de vos
enfants faites-leur boire du lait
pasteurisé pour ne pas avoir à
souffrir et à subir les conséquen-
ces désastreuses que peut produi-
re un lait contaminé.
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CROYEZ-LE QU NON,

ON NOUS ENVIE. ..
C'est tout A fait vrai, on nous

envie dé posséder une bibliothè-
que municipale. Un citoyen, fer-
vent de lecture, m'a dit en dési-
rer autant pour ses compatriotes.

Mises à part les questions de
local et autres qui demandent a-
mélioration, nous sommes chan-
ceux de pouvoir nous approvision-
ner sans frais de bonne lecture.

Mnintenant, on se plaint d'au-
tre chose: on n’a plus le temps
de lire ! Peut-être allongera-t-on
les jours pour combler cette ca-
rence. . . ll vaut mieux ne pas at-
tendre cette innovation; on parle
de modifier le calendrier, mais les
jours ne compteront tout de mé-
me que vingt-quatre heures !

Réfléchissons un peu. . . NY
aurait-il pas à supprimer ces quel-
ques émissions télévisées ennuyeu-
ses comme la pluie, qui vous font
bailler dans votre fauteuil et rê-
ver d'une sortie coûteuse que vo-
tre porte-monnaie et votre finan-
cier de mari ne pourraient sup-
porter ?

Lire ne vous intéresse pas ? Je
suis sûre du contraire ou plutôt,

je suis sûre que lire vous intéres-
serait. . . Vous parcourez quelques
revues à la sauvette, surtout des
revues de mode, c'est parfait, mê-
me nécessaire si on veut rester
féminine, vivre en son temps et

former son goût de l'élégance.
Vous vous gardez bien de men-
tionner ce petit roman à l’eau de
rose que vous déguster chez le
coiffeur. . . Donc, vous ne détes-
tez pas lire; mais tout un volu-
me, pensez-vous, c’est une autre
affaire !

’arions .. . Je vous remets un
roman de Pearl Buck ... 11 y a
les enfants, dites-vous? Ils dor-
ment quelquefois, je suppose? Et
le travail? Vous ne souffrez ja-
mais de paresse ou de fatigue?...
Un roman de Delly si vous aimez
les ‘Châteaux en Espagne” où un
Berthe Bernage si vous êtes réa-
liste et simple. Vous serez bientôt
prise par l'intrigue; alors, atten-
tion ! N'allez pas emprunter sur
le temps alloué à la préparation
des repas sous prétexte de con-
naître le dénouement; je ne con-
nais pas un homme qui aime les
potages insipides et les pommes
de terre brulées...

Simone BERTHIER

Les Voix...
(suite de la Ière page)

gal musical, le concert '64 et encou-
ragea fortement le choeur a conti-
nuer ses activités pour 1965, alors
qu’une place de choix lui est déjà
réservée dans les diverses manifes-
tations qui seront organisées lors
des fêtes du tricentenaire de Loui-
seville.

C'est Mme Madeleine Aubé qui
avait la charge de supporter lc
choeur par son accompagnement,
et la diversité de ses talents musi-
caux vont de pair avec la devise
de la ville de Louiseville, qui est :
“Exceller en tout” !
Evidemment, après un succès ar-

tistique comme celui-la, nous som-
mes bien postés pour souligner lc
travail ardu er quelquefois pénible
des dirigeants et des membres de
ce choeur, des sacrifices qu'ils ont  

faits pour assister aux pratiques et

ainsi en arriver à ce résultat, et,
alors qu'aujourd'hui, nous sommes
portés à nous laisser aller, à se fier
sur les autres pour réaliser ce que
nous avonsà faire, que nous aimons
la vie facile, le luxe et le confort,
il fait bon de voir un groupe com-
me celui-ci, travailler ensemble pour
en arriver au succès que nous con-

naissons. Mais toutes les paroisses

et villes de la région n'ont pas tou-
tes la chance d'avoir un maître
comme Jean Chevalier pour les di-
riger sur le plan vocal et tout le
monde n'a pas le don de chanter,
car à ce moment, écouter devien-
drait un art. Mais, tous, que vous
résidiez en quel qu'endroit du com-
té ou de la région, vous pouvez

¢pauler tel ou tel mouvement, et là.
vous cesserez d’être des parasites de
la société pour la faire avancer er
avancer avec elle !
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A la Seigneurie de Grand Pré, eut lieu un tournoi de bridge et

celui qui a récolté les honneurs est M. Georges Marion. Mme Yvon
Trudeau, épouse du président
Marion s'est mérité. (Photo:

remet ici
Paul Deschesnes)

le prix que M. Georges
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ll y eut initiation de jeunes abstinents au
Collège récemment. Première
Bergeron, directeur diogésain, J.-L. Origène St-
Pierre, vice-président diocésain,
Josaphat Baril, Frère
recteur, Laurier Parent,
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Photo prise lors de la présentation du 8e cours qui repro-
duit un mariage blanc en marge de la série des cours de pré-
paration au mariage qui se tient au sous-sol de l'église. De
gauche À droite, assis : Gilles Saucier. Raymonde Grenier, Nor-
mand Trudel, Lorraine Bellemare, abbé Marius Saint-Arnault,
conférencier, M. et Mme Bruno Roy, mariés, Denise Dézicl, De-

Antonin
président,

Lefebvre, responsable. Deuxième rangée : Jnc-

      
ques

rangée : Jean
Maurice

M. le Chanoine
Tremblay, di-

Raymond

Desaulniers, Raymond Lincourt, Jacques
Durand, J.-J. Milot, Pierre Lemay, Jean Béland,

Surrazin.
Bergeron, Guy St-Cyr, René Juneau, Guy St-
Louis, Roger Lajoie. Quatrième rangée : Michel
Charette, Michel Roeh, Daniel Boisvert, Yvon
Frappier, Serge De Carufel, Michel Laroche.

Troisième rangée : Claude

 

      

nis Montigny, Mlle Annette Caron, organiste, Jacqueline Sau-
cier, Roger Contré. Debout : Jean-Claude Sicard, président, Mi-
cheline Hémond, vice-présidente, Gaétan Blais, maître de cé-
rémonie, Henriette Béland, Marcel Paquin, Margot Lefebvre,
Suzanne Brière, Gilles Lessard, responsables du S.P.M.
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Commentaires du président
de la Commission Scolaire de Louiseville
   
Parmi les uclualités de la se-

maine, il nous à fait plaisir d’ac-

«user réception d'un chèque au

montant de $17,967.00 représen-

rant une tranche de la subvention

prévue par la loi des Commissions

Scolaires pour nous aider à payer

js frais d'administration et rému-

mération du personnel enseignant.

Lan balance de cette subvention

nous sera versée en avril. Le 29

"evrier un autre chèque au mon-

tant de $20,874.00 nous parvenait

également du Ministère de la Jeu-
“Jesse pour nous aider à défrayer

les livres de classe mis gratuite-

ment à la disposition des enfants

soumis à notre juridiction qui fré-

quentent des institutions indépen-

duntes, À même ce dernier mon-

tant. une tranche des frais de
scolarité pour ces élèves dirigés

à l'extérieur nous a été versée. Le
solde nous sera envuyé en mai

prochain.

Bien que ces aides financiers
nous sont grandement nécessaires
pour faire face à nos prévisions
budgétaires de l’ordre de $600,
000.00 environ, il reste tout de mé-
me la part des contribuables qui
doit être consentie en taxes sco-
laires, Or à cette période de l’an-
née on m'informe qu’il reste en-
core à percevoir $28,070.83 d’ar-
rérages de taxe pour l'année 63-
54 el $7,353.72 pour l’année 62-
Ho,

Comment pourrons-nous équili-
hrer notre budget cette année si
ce montant n'est pas acquitté d'ici
ja fin de juin. C'est pourquoi je
lance un appel pressant à tous les
contribuables concernés de bien
vouloir se faire un devoir et mé-
me un effort si nécessaire, pour
honorer le plus tôt possible leur
redevance scolaire, Les conséquen-
ces résultant du non-paiement de
ces urrérages auront pour effet
une augmentation de taxes. Or en
toute justice pour ceux qui ont  

déjà payé leur quote-part, j'invite
les contribuables de répondre au
deuxième avis qui leur fut en-
voyé récemment.

Linstruction d'un seul enfant
en moyenne s’élève approximati-
vement à $300.00 par année.
Voyez maintenant ce que la Com-
mission Scolaire vous donne en
retour de vos taxes, si vous avez
2, 3, ou 4 enfants qui fréquentent
l’école. Cela est sans doute de na-
ture à stimuler votre bonne com-
préhension. Je compte bien que
ce deuxième appel sera bien ac-
cueilli de votre part.

La Semaine de l'Education a
tenu les manchettes des journaux,
et des activités de tous genres se
sont déroulées cette semaine, je
me dispenserai donc de traiter ce
sujet dont nous avons goûté à
profusion. Bref, parmi de si nom-
breux sujet de conversation il se
glisse quelque fois malicieuse-
ment certains commérages dont
je m’empresse de dénoncer. Dame
Rumeur voudrait que notre Visi-
teur Ecclésiastique touche à un
salaire annuel de $18,000.00, Or
la rémunération payée à M. l’ab-
bé Descôteaux, au service de la
Commission Scolaire, s’élève exac-
tement au montant de $1,500.00
plus $200.00 par année pour ses
dépenses  occassionnées dans
l’exercice de ses fonctions.

Le bienfait et l’efficacité de son
travail au sein de notre jeunesse
devrait être exempts de telle ca-
lomnie. Ces racontards qui veu-
lent manger du prêtre sont priés
de retenir leur langue, ou bien
assister à nos réunions pour se
rendre compte des précisions et
des nombreux problèmes d’une
administration scolaire bien orga-
nisée.

JA. Luüupien (114)
Président.
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Le Courrier

d’Yamachiche
WILLENATUIATIFERN,

NAISSANCE  —

\ Yumachiche a été baptisé le
$ janvier dernier, Marie-Claire,

Lans, enfant de M. et Mme Jean-
Paul Gélinas (Domitille Milette).
Parrain et marraine: M. et Mme
Armand Milette. Tous nos bons
Yocux accompagnent le nouveau-
n° et les heureux parents !

a

SÉCCES SCOLUMRES :

Voici

SICCOS

la liste des rangs et des
; sevlaires des élèves du

collège Sté-Anne pour le mois de
fsrier

lere année :
1-Claude Champoux 96:8%
1-Sylvain Milette 96.8
1 Rend Bellemare 96.8

Zieme année :
1-benis Heatcoat 08.29
“Paul Carbonneau 98
2-Louis Langlois 98

Jicme année :
1-Roger Ferron 87.29
2-Yvon Ferron 36.8= François Désaulniers 86.8
2-Caston Gélinas 86.8

dième année :
l-Yves Isabelle 9T.5%=-Claude Matte 95i Roland Beaudry 94.1s-Denis Lamy 94.1

Dième année :
1-Robert Chatné 96.3%
?-Michel St-Louis 95.22-3 -Claude Trahan 95.2d=) Guy Trahan 941.1

Gicme année :
I Fernand Gélinas 94.5%“Jdean-Mare Ferron 93.9>Duvid Mitot 89.6
Tième année :
1-René Pellerin 90.4%2-Gilles Labonne 893-Réjean Berthiaume 87.1
Bième scientifique :
l-Jean Houle 90.8%<-Normand Ferron 86.8$-Pierre Plourde 82.2  

Sième année gén. :
1-Jean-Guy Paillé 77,7%
2-Pierre Goulet 76.2
3-Gilles Allard 76

gieme TL. :
1Guy Vincent 75.19,
3-Normand Noël 74.1
3-Denis Bourassa 73.7

DHième CO,
Jean Rouette 82.87%
2-André Elliott 79.5
3-Raymond Lamy 78.7

ième A. :
1-André Biron
?-Paul Haché
3-Raymond Boucher A
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10ième année:
1-Denis Buisson 90.87;
?-René Ringuette 76.0
3-Michel Guillemette 75.3

11ième année:
1-Jacques Pellerin AT
2-Maurice Senneville
3-Jean-Guy Giguère -
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A tous ces élèves sûrement heu-
reux de leurs résultats, bravo et
bon succès. Les professeurs ne
manquent pas de demander aux
parents leur collaboratian pour
stimuler et faire étudier leurs

jeunes.

PROMPT

RETABLISSEMENT : —

Nous formulons des voeux pour
un prompt rétablissement à Mme
Armand Bourassa, hospitalisée
aux Trois-Rivières.

Kgalement des voeux pour un
prompt retour à la santé à M.
Lue Bellemare, actuellement sous
observation à l'Hôpital St-Joseph
des Trois-Rivières.

UNE PETITE PENSEE
EN PASSANT : —

Il serait bon de réfléchir un
peu à cette petite citation qu’un
restaurateur faisait méditer aux
clients qui attendaient leur con-
sommation. ‘‘Bien triste d’enten-
dre certaines paroles de nos jeu-
nes, encore plus triste de penser
qu'elles viennent peut-être de
nous.” Qu'en dites-vous ?

 

 

Encouragez nos annonceurs

Mardi dernier, eut
vard, le

De gauche à droite :

  

lieu à l'Hôtel du Boule-
traditionnel souper père et fils,

Club Richelieu. À cette circonstance, la confé-
rence a été donnée par le fils d’un des membres.

Pour présenter le confé-
rencier, Michel Voisard, fils de Robert Voisard,

  

du
du Richelieu.

tien. (Photo :

Les remerciements
dressés par Paul Chrétien, fils de Gabriel Chré-

Paul Deschesnes).

 
le conférencier, Michel Bertrand, fils de Marcel
Bertrand, M. le Dr Martin Trépanier, président

ont été a
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“POUR UN FOYER HEUREUX"

Fiancés, vous le sentez, votre a-
mour veut déborder votre coeur et
votre esprit. Pour rejoindre tout
votre être, il veut atteindre votre
corps. Mais comment unir les corps
sans séparer les coeurs ? Comment
voir grandir votre amour de fian-
cés en un amour d'époux /

Pour répondre à ces questions
qui relèvent de l'intimité conjuga-
le, deux conférenciers de la gent
médicale, répondaient à notre in-
vitation dimanche dernier, et pré-
sentaient un cours des plus éduca-  

CHRONIQUE S.PM.
tif à nos participants, qui suivent
la présente série de cours prépara-
toire au mariage.

Pour les demoiselles, le Docteur
Normand Bastrash, pour les mes-
sieurs le Docteur Marcel Marchand.
Ce cours, comme la pluaprt de
ceux qui suivront, se donne séparé-
ment. Ceci dans le but de mieux
expliquer le sujet et de permettre
un dialogue plus intime du confé-
rencier avec les participants.

Et c'est ainsi que se poursuit la
série des cours, dans un climat d’a-
mitié et de confiance, avec les cinq  

cours qui reste à venir.
Nous espérons, nous les respon-

sables, atteindre notre but, qui est
de donner aux fiancés et aux jeunes
gens qui pensent au mariage, lc
maximum de connaissances, qui
leurs permettront de fonder un
foyer sur des bases indissolubles et
imprégné d'un amour du Christ qui
les guidera tout au long de la
grande mission terrestre.

Chers fiancés, vous qui avez gé-
néreusement accepté de sacrifier
quatorze fins de semaines afin de
mieux préparer votre mariage, nous
vous encourageons à poursuivre
Jusqu'à la fin votre belle prépara-
tion.
A dimanche !

Vos responsables S.P.M.

  
 

DEEPSLEEP

Il est recouvert d'un

lement 859.50.

TEL.: 227-2381 

Faites votre choix parmi ces

AUBAINES SIMMONS

RABAIS DE $30.
SUR LE FAMEUX

MATELAS

SIMMONS
DEEPSLEEP”

PRIX NORMAL s7950

RÉDUIT! $4950

POUR LA PREMIERE FOIS, LE SIMMONS
A PRIX REDUIT!

Ce matelas de la plus haute qualité, qui s'est toujours vendu $79.50,
vous est maintenant offert pour $49.50 seulement. Vous économisez
donc $30.00. Vous pouvez même économiser $60.00 si vous achetez en
même. temps le sommier assorti. Le Deepsieep, fabriqué par les experts
de Simmons, comporte 405 ressorts spirale exclusifs ‘’Adjusto-Rest’ ;

élégant tissu
dure préfabriquée lui gardera sa forme pendant de longues années.
Autre aubaine : matelas piqué Deepsleep de luxe — seu-

rayé, lisse ou capitonné. Sa bor- 
«J. L. LAFRENIERE

VOTRE MAGASIN D'ESCOMPTE

MASKINONGÉ   
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Consultez votre médecin d'abord
ot vos prescriptions seront remplies avec soin à

La Pharmacie Louiseville ÿ
Fernand Globensky, B.Ph., L.Ph., propriétaire

47, ST-LAURENT Tél. : CA. 8-2770
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LE CANTON DE
HUNTERSTOWN : —

(Ville des Chasseurs)
Rang des Allumettes

(Suite)
La première terre au tournant

du chemin vers St-Elie de Caxton
avait été concédée par la compa-
gnie forestière à Joseph Brodeur.
marié a Véronique Lafond. A cet-
te époque il n'y avait qu'une seule
grange sur cette terre et pas de
maison. Le successeur de Joseph
Brodeur aurait été “Le père” Des-
roches marié à M. Lapalme, tous
deux originaires de Joliette. Cet-
te terre passa à deux propriétaires
ensembles, M. le Curé J.A.E. La-
flèche et le Notaire Jos. Foisy,
lesquels vendirent à Nestor Al-
lard, marié à Amanda Julien. Nes-
tor Allard bâtit la maison pour
veadre vers 1912, à Joseph Bé-
land, marié a Florilda Pichette.
Ce fut Joseph Béland qui construi-
sit les bâtiments et qui finit la
maison, seulement ébauchée par
Nestor Allard. La terre voisine
comprenant les terres d'Eucharis-
te Lacarte et celle d'Hyacinthe
Lacerte ne formaient qu'une seu-
le terre et étaient en 1880, la
propriété de Louis Bellemare, né
à Yamachiche en 1819 et marié à
Marie Boucher, née à Rivière du
Loup en 1816. À cette époque,
leurs enfants étaient Rnse, Marie
et Louis, tous nés à Rivière du
Loup. La maison était située sur
le côté droit du chemin vers St-
Elie, Cette terre fut acquise par
Jean-Baptiste Lacerte de St-Bar-
nabé, marié à Elisabeth Vincent
dit Maheu. M. J.-B. Vincent ne
fut pas cultivateur à St-Paulin
mais il divisa cette terre à ses
deux fils, Euchariste et Hyacin-
the, lesquels se bâtirent chacun
une maison. La première que
nous trouvons voisine ‘‘du clos des
boeufs'’ fut celle d’Euchariste La-
certe, marié à Anny Savard, leurs
enfants sont : Clément, marié à
Donia Blais, et Marie-Anna, ma-
rice à Edmond Descôteaux. Le
présent propriétaire est Lionel La-
certe, marié à Rose-Anna Diamond
et leurs enfant furent Elzéar, ma-
rié à Smaralda Samson, Léo, ma-
rié à Marie-Rose Guimond et Irè-
ne, mariée à Armand Chrétien.

Nous sommes rendus mainte-
nant à la côte communément ap-

L'ACTUALITÉ

ST-PAULIN
par LÉOPOLD L. DUHAIME,

 

À

journaliste

    
 

pelée ‘Côte à Damphousse', dans
le fond de laquelle passe un ruis-

seau, lequel est la décharge du
Lac Barber. le Lac à la Roche et
le Lac à Foin.

L.L.DuM.. l'auteur de l’histoire
du Canton de Hunterstown, ne
peut remonter plus loin que 1880
pour la terre voisine. Il est plus
que probable que cette terre a-
vait été concédée vers 1870 à
François (Francis) Damphousse,

par la compagnie forestière de
Hunterstown, Une partie de cette
terre au cordon du Petit Belle-
chasse, avant François Damphous-
se. a déjà appartenu à Basile La-
voie, fils de Basile Lavoie, père,
le premier arrivé au Poste de
Hunterstown avee M. Treuman
Kimpton en 1821. Basile Lavoie
(père) était né à Québec en 1790
tandis que son épouse, Madeleine
Hébert, était née à Rivière du
Loup en 1795 et que Basile La-
voie, fils, était né à Québec en
1821 et son épouse, Marguerite
Gauthier, était née à Yamachiche
en 1825. M, François Damphousse
était marié à Mathilde Julien et
leurs enfants furent Amanda, ma-
riée à Ildevert Gagnon, François-
Xavier, marié à Nancy Griffin, Vé-
lina, mariée à Gérald Griffin, Mar-
celline, mariée à Edmond Gagnon,
Azélica, mariée à Trefflé Grenier,
Maria, mariée à Joseph Grenier.
Joseph, marié à Perpétue Bélan-
ger, Jean-Baptiste, marié à Aldéa
Grenier. À son père succéda sur
cette ferme Jean-Baptiste, lequel
est le propriétaire actuel.

Le premier propriétaire que
nous connaissons sur la terre voi-
sine, probablement acquise de la
compagnie forestière, fut Trefflé
Marrineau, marié à Mary McGuire.
Nous ne pouvons produire plus
de détails sur cette famille, car
elle est disparue de Hunterstown
depuis un très grand nombre d'an-
nées. Mary McGuire était la fille
de Johnny McGuire, A Trefflé
Marineau succéda Désiré Baril,
marié à Marie Branchaud. Le sui-
vant fut Xavier Damphousse, ma-
rié à Nancy Griffin et en dernier
lieu Joseph Damphousse, marié
à Perpétue Bélanger. La dernière
terre du Rang des Allumettes fut
celle possédée par Jimmy (Jos.
Bob) Elliott,

(A suivre)
L. L. Duhaime.

 

ST-ÉDOUARD
Par Fernand Lemay

 

PARTIE DE CARTES : —

Samedi, le 14 mars prochain,
aura lieu en la salle du couvent,
la partie de cartes annuelle des
Dames de l'UC.F.R. Vous êtes
tous cordialement invités à parti-
ciper à cette soirée qui ne man-
que jamais d'être très populaire.
Chaque année, un nombre crois-
sant de personnes, venant de tous
côtés, viennent participer à cette
soirée qui est des plus récréatives
et qui procure à tous un excellent
moyen de détente.
Comme par les années passées,

les cadeaux seront bienvenus.
Les cadeaux que vous offrirez

seront exposés dans une vitrine
du magasin de M. Genest Hame-
lin,

Ne manquez donc pas de par-
ticiper à cette soirée par votre
présence, d’où que vous veniez,
vous serez tous bienvenus. Ache-
tez aussi un cadeau, qu'il soit pe-
tit ou gros, il fera plaisir, j'en
suis certain.  

A NOTER : —

Le 17 mars aura lieu en la sal-
le du couvent, une conférence sur
l’alcoolisme donnée par le Dr
Gaudreault de Québec. Vous êtes
tous invités à y prendre part.

VEILLEE : —

Lors de la soirée mariale au
Cap-de-la-Madeleine, la semaine
dernière, un fort contingent de
paroissiens se sont rendus repré-
senter notre paroisse au pied de
la Madone.

OFFICE : —

La messe du premier vendredi
du mois aura lieu à 11 hres. Les
membres de la Ligue du Sacré-
Coeur sont priés d'y assiter et de
faire leur communion réparatrice.
Celle du premier samedi du mois
sera À 7 hres du matin.

Il y aura confessions à 10 hres
avant la messe, jeudi après-midi  

 
St-Paulin a eut son Carnaval d'hiver qui a

remporté un franc succès. Dimanche dernier, la ses
foule est venue applaudir au choix de la nou-

étuient Miles Lise
LouiseHe Lessard. (Photo:

velle reine Pauline 1ère Bergeron. Les princes-
Pellerin, Diane Elliott,

Paul Deschesnes).

 

à + hres et jeudi soir à 7 hres 30
p.m. Aussi, il y aura confessions
samedi soir à 7 hres 30.

RIBHIOTHEQUE : —

Cette entreprise

continue à servir le public en
essayant d'intéresser les gens à
la lecture, qui est un excellent

municipale

moyen d'agrandir leurs connais-
sances,

Bientôt nous atteindrons près
de 100 membres. Serez-vous de ce
nombre ?

NAISSANCE : —

A M. et Mme Doria Boulanger
(Marie-Jeanne Thibodeau) est
née une fille baptisée sous les
noms de Marie, Anita, Sylvie.
Parrain et marraine: M. et Mme
Gilles Millette, oncle et tante de
l'enfant. Porteuse: Mme Léo
Beauregard, tante de l’enfant.

Félicitations aux heureux pa-
rents !

SEMAINE DU 8 AU 14: —

La semaine du 8 au 14 mars
est la semaine de la Ligue Cana-
dienne de Santé. La santé est le
plus grand bien que tous devraient
posséder.

Cette semaine a pour but d'in-
culquer dans le public les bien-
faits d’une bonne hygiène, qui
peut jouer un grand rôle dans la
santé de l'individu.

Si tous les gens observaient les
règles de l'hygiène, ils contribue-
raient sûrement à améliorer leur
santé.

EDUCATION : —

A l'occasion de la Semaine de
l'Education, il s'est déroulé dans  

notre localité, diverses muanifes-
tations qui avaient pour but de
promouvoir le désir de perfection-
ner ou d'augmenter son savoir
afin d'en faire profiter le plus
grand nombre possible.

L'instruction a une importance
capitale, qui dans la vie moder-
ne, joue un rôle des plus prolifi-
ques. C'est comme se procurer u-
ne police d'assurance qui sera le
gage d’un avenir heureux.

L'avenir pour les gens instruits
offre plusieurs possibilités. Les
métiers, les carrières sont tou-
jours de plus en plus nombreuses
et offrent d'énormes avantages.
Il est bien vrai de dire: “Qui
s'instruit, s’enrichit”.

APOSTOLAT : —

La semaine d'Apostolat Laic
aura lieu du 8 au 15 mars pro-
chain. Le thème sera ‘‘La respon-
sabilité des laïcs dans l'Eglise".
Cela aura comme but de répondre
aux questions que se posent les
laïes.

En parlant d'un problème bien
«précis, les laïcs pourront voir
s'il s'agit d’un fait fictif ou d'u-
ne réalité bien vivante, chez
eux... Il s'agira de réfléchir en
groupes et d’essayer de trouver
réponse à cette question.

Peu importe la manière de se
réunir, ce qu'il faut c’est le plus
grand nombre possible de laïcs
qui s’arrétent pour s'interroger
sur leurs responsabilités dans I'E-
glise.

Espérons que toute la cellule
paroissiale daignera participer à
cette semaine qui ne manquera
pas de vous aider et de vous é-
clairer sur ce problème.  

Pour les activités vous n'avez
qu'à suivre les instructions qui
vous seront données au prône. di-
munche prochain,

VA ET VIENT : —

M. et Mme Urbain Damphousse
et leur fille Monique en prome-
nade au presbytère pour rendre
visite à MHe Thérèse Damphous-
se.

FUSUSUIUEMIUUENSUSUSU

Ste-Angèle de Prémont
FUEWEUMSUTUSUUSUUEU

PREMIER VENDREDI
DU MOIS : —

A l’occasion du premier ven-
dredi du mois, il y aura une messe
à 11 hres a.m. et le soir 3 9 hres
précédée d'une demi heure de

prières.

Confessions tous les jours.

vant les messes.

MOIS DE ST JOSEPH : —

Les exercices du mois de St

Joseph ont lieu tous les jours, f-
près la messe du matin.

AUX PRIERES : —

M. Joseph Béland a été recom-

mandé aux prières dimanche der-
nier, dangereusement malade.

ACQUISITION : —

M. Christien St-Yves s’est por-

té acquéreur, samedi dernier,

d'une belle auto Dodge (8) de
l'année 1964.

 

 

   il
ALIDE LESSARD

gérant des ventes
Tél. : 228-2711

Boulevard Ouest  
 

Nous sommes déjà rendus au mois de mars, ce qui veut dire
que dans quelques mois débutera l'été, la belle saison que tout
le monde admire et aime à vivre.
bilistes si vous avez la fièvre du printemps pour échanger votre
voiture pour un modèle plus récent ox une neuve, je suis le type
qui peut vous donner une guérison complète duns ce domaine.
Pour ceux qui aiment les convertibles, eb bien ! mous avons pré-
sentement 7 usagées de marque populaire, soit General Motors.
On peut dire que nous avons un très beau choix d'autos usagées
et une très belle variété dans les autos neuves.

M. ANDRE MASSON, rue Caron, à Louiseville, infirmier à
l'Hôpital Comtois, s'est porté acquéreur récemment d'une magni-
fique BUICK (Le Sabre) 1964, Blex Diplomate avec toit Vinyl.
Connaissant André comme très DIPLOMATE, alors on peut dire
sans exagération que la BELLE BUICK qu'il a choisie Ini va à
merveille.

Pour de la qualité, du confort cet une garantic à vie sur votre prochaine voiture,

utomobile Lie

venez me voir ou téléphonez-moi chez :

ouisevill

.. Alors Messieurs les antomo-

LOUISEVILLE

—

   

 



 

11

ie

 

 

JEUDI. LE 5 MARS 1964. L'ÉCHO DE LOUISEVILLE PAGE 13
 

  
    
 

MAURICE BELAND

 

 

 

 

  
 

TELEPHONE © PRELARTS À LA VERGK
* PRELARTS INCRUSTES

COUVRE-PLANCHERS 227-2074 : TOILES oli GENRES

| ESTIMATION GRATUITE MASKINONGE © PEINTURE NATIONALE

CANCELLERMASKINONGÉ
“TRE FUTUT ASUFUTBS ESWATUATISROU

N UISSANCES : —

A l'Hôpital Comtois, le 27 fé-
<rier, est né un fils à M. et Mme
Jeun-Marie  Massicotte (Noëlla
Itoch) baptisé le ler mars, sous les
prénoms de Joseph, Léo, Paul.
larrain et Marraine : M. et Mme
…o-Paul Massicotte de Grand’
Mive, oncle et tante de l’enfant.
l'orteuse : Mme Angelbert Mas-

1cotte, tante de l’enfant.
A l'Hôpital Conmtois, le 27 fé-

vrier. est né un fils à M. et Mme
weal Gervais (Jacqueline Lehoux)

miptisé le ler mars, sous les pré-

aoms de Joseph, Normand, Yves.
parrain et marraine : M. et Mme
“ormand Gervais, oncle et tante
i l'enfant. Porteuse : Mme Jo-
vivne Alarie, amie de la famille.
A l'Hôpital! Comtois, le 19 fé-

vrier est née une fille à M. et
Vue Jean-Claude Baril (Nicole

l'hilibert) baptisée le 29 février,
ts les prénoms de Marie, Annet-

 

 
| MOI AUSSI!

Quand y serai grand

Firat an garage Clément
\Wacheter wn Valiant

Loco mon argent

Tee
(CLEMENTFRÈRE
| LTÉE
; Dépositaires Chrysler

! Plymouth - Dodge - Valiant

| ca. 8-2701 — LOUISEVILLE

 

 

  

te, Johanne. Parrain et marraine:
M. et Mme Léo-Paul Baril, grands-
parents paternels de Jl’enfant.
de l’enfant. Porteuse : Mlle Gaé-
tane Baril, tante de l’enfant. Fé-
licitations aux heureux parents !

SOIREE DE L'O.T.J.: —

C'est ce soir, le 5 mars a 8 h.,
qu'aura lieu la soirée récréative
de l’O.T.J., en faveur des loisirs
de nos jeunes. Nous croyons sin-
cèrement que toutes les familles
de la paroisse y assisteront. Si
l’on tient à des amusements sains
pour notre jeunesse, il faut y aller
de nos deniers, c’est la seule so-
lution.

EN MARGE
DIE LA SOIREE : —

Les Cadets St-Joseph de la pa-
roisse feront leur première appari-
tion publique ce soir. Ils présen-
teront trois sketches comiques :
“Les Dompteurs de Lions”, “As-
tu vu les chutes Niagara’ et ‘“l’en-
terrement de Séraphin Poudrier’.
De plus, ils exécuteront une dan-
se bavaroise et quelques chants
de pays étrangers. L'orchestre in-
vité est celui de la famille Fré-
chette de Trois-Rivières, en ve-
dette, au Club Fleur de Lysée de
l'Hôtel St-Maurice, composé de
garcons et filles qui jouent près
de 20 instruments différents. Ils
sont également comédiens, chan-
teurs, danseurs et animateurs à
nul autres pareils. Ce sera certai-
nement un spectacle unique en
son genre, qu’il ne faudrait pas
manquer. Le spectacle par lui mê-
me, vaut plus que le prix chargé
à l'entrée.

Qu'on se le dise !

HOTEL RASE PAR
LES FLAMMES : —

A une heure avancée dans la
nuit du 28 février, l'Hôtel Royal
du Boulevard-Est à Maskinongé a
été la proie des flammes. Les sa-
peurs locaux et ceux de l’exté-
rieur ont été impuissants à maî-
triser l’élément destructeur. On
évalue les pertes matérielles à
plus de $150.000 dont seulement
une partie des dommages est cou-
verte par les assurances. Nous
joignons nos sympathies a ceux
des paroissiens, 4 M. Deslauriers
et à sa famille. Ce dernier avait
acheté l'établissement depuis quel-
ques jours seulement.

LE SOUVENIR : — C'est l'idée que la mémoire con-
serve d'un événement, d'un per-

  

 

 

A LA SALLE

CETTE

ADMISSION 60 cts — 

GRANDE SOIREE|

au profit de l’OTJ de Maskinongé

JEUDILE 5 MARS 8.00 h. p.m.
|

| e e ©
|
Attractions spéciales

| Prix de présence
e © ©

| UNE GRANDE DANSE CLOTURERA

PAROISSIALE

SOIREE

BIENVENUE A TOUS!      ou mm

VOTRE PRET ?
D’ACCORD!

Nous acceptons que vous
puissiez changer d'idée ! No-
tre service garanti signifie,
que, dans un délai de 30
jours, si vous n'êtes plus sa-
tisfait de votre emprunt, vous
n’avez qu'à nous le retourner.
Nous le cancellerons sans
qu'il ne vous en coûte un sou.
D'accord ? N'hésitez pas à
communiquer avec nous pour
Un service amical.

CRESCENT FINANCE
CORPORATION

LIMITED
G. Dansereau, gérant

83, rue St-Laurent, Louiseville
Tél. 228-2783 

 

  
sonnage ou d'une chose. C'est
dans le silence que l’on revie le
mieux les mêmes gaietés, les mê-
mes peines, les mêmes joies. Au
nombre de nos souvenirs, ce sont
ceux de notre jeunesse qui sont
les plus précieux et qui restent le
plus gravés en nous ; car c’est à
cet âge d’or, que le sentiment d’a-
mour nous grise le plus, mais non
sans nous avoir fait commettre
des bétises, plus ou moins graves.
Parmi nos souvenirs, il y a éga-
lement ceux de nos parents, d'’é-
tres chers et de ceux qui nous ont
fait de la peine. Le lieu qui nous
a vu naître, est un endroit qui
nous tient au coeur et qu’on ou-
blie seulement avec la mort. Nos
compagnons de classe sont des
des personnes qui demeurent tou-
jours présentes à notre mémoire,
car c’est avec eux que nous avons
passé les plus belles années, Com-
me c’est étrange la vie ! Nous re-
voyons tout ça comme si c'était
hier. En tout cas, il y a des
jours où les souvenirs nous dé-
coupent le coeur en petits mor-
ceaux, qu'on ne peut remettre en
place. Dans un tel état d'âme, il
est préférable de retourner la pa-
ge et de s'efforcer de vivre que

dans le présent.

HEURES DE PRIERES : —

C’est le premier samedi du
mois de mars qu’aura lieu le pè-
lerinage au sanctuaire de Notre-
Dame du Cap, afin de répondre
au message de la Vierge aux en-
fants de Fatima. Les personnes
qui désirent y prendre part, fe-
ront bien de s'adresser à Mmes
Elzéar Lambert, Jacques Paillé
ou Eugène Ayotte.

A L'HOPITAL : —

M. Gabriel Bélanger séjourne à
à l'Hôpital Maisonneuve de Mont-
réal aux fins d’y suivre des trai-
tements.

Voeux de prompt rétablisse-
ment!

ANNIVERSAIRE : —

Meilleurs voeux a Mlle Jean-
nine Bergeron de Maskinongé qui
a célébré hier, le 4 mars, son an-
niversaire de naissance. De la part
de son fiancé Jean-René Gagnon,
ainsi que de ses parents, frères

et soeurs.

CARNET MONDAIN : —

Mmes Marius Leblanc et Léo-
nard Paquin, à St-Gabriel de
Brandon, en visite de sympathie,
le 26 février.

M. et Mme Adrien Bastien de
Louiseville et Mlle Lucette Paillé
de Maskinongé, à Joliette pour y
visiter des parents, le 27 février.

M. l’abbé Jean-Paul Pépin ex-
vicaire de la paroisse, de Trois-
Rivières, en visite au presbytère
et chez des amis, au cours de la
semaine dernière.

M. et Mme Raoul Lebrun et
leurs enfants de Montréal, chez
M. et Mme Jean Bélanger, ces
jours derniers.

M. et Mme René Désaulniers et
leurs enfants de Montréal, dans
les familles de MM. Arthur Dé-
saulniers et Jean-Guy L'Heureux,
le 1er mars.

M. et Mme Jules Paquin, M. et
Mme J.-A. Gagnon à St-Lin où
ils visitdrent des parents, dinian-
che dernier.

MAJORETTES

Music-Hall4es Majorettes
Au profit du nouveau corps de

DE MASKINONGÉ
 

JEUDI, 19 MARS1964 A 8 HRES P.M.
   Détails dans ce journal la semaine prochaine      
EN AVANT
MARCHE!
L'un des plus beaux mouvements

qui existe à Louiseville est sans
contredit la garde paroissiale. Etes-
vous fiers chers membres d'y appar-
tenir ? Pourquoi y êtes-vous si atta-
chés ? Ce sont là des questions aux-
quelles il vous est facile de répon-
re.

Car pour relater les paroles mé-
mes de notre aumônier, la garde
est en elle-même un mouvement
complet. Nous avons le côté reli-
gieux qui nous procure l'avantage
de donner un peu de soi au service
de l'Eglise ce qui nous apporte un
complément de spiritualité.

Parlant du côté militaire, lequel
d'entre vous n’est pas anxieux de
participer à la “drill” chaque semai-
ne, aifn d'acquérir une belle disci-
pline et une formation adéquate
pour donner une meilleure perfor-
mance lors des parades.

Nous avons aussi à l'occasion le
plaisir de prendre part à des fo-
rums des plus instructifs, aussi à
des soirées intimes qui sont là des

moyens de procurer une saine dé-
tente à tous les membres. Bref ce
n'est là qu'un aperçu de ce qu'est
la garde paroissiale, mais nous y
reviendrons.

Pour des raisons majeures, la
réunion du B.M. a été remise à une
date ultérieure.

Les groupes en service dimanche
le 8 mars sont : L. Comtois à 7 —
8.30 hres. B. Lafontaine, à 10 —
11.30 hres, L. Gerbcau et M. Pa-
quin à la messe de 5 hres.

A bientôt !
Gus.
 

 
MALDE DOS?

e

«eo pas moi!
Pour le soulage-
ment du mal de
dos ou de la sen-
sation de fatigue,
je compte sur

   

 

    

 

 

 

INVITATION aux jeunes gens de 18 a 25 ans

Veux-tn te consacrer à Dieu dans

la vie religieuse en devenant

FRÈRE COADIUTEUR
chez les Pères de Sainte-Croix ?

Sans obligation de ma part, je désire des
informations sur la vie du Frère Coadju-

  
teur.

Les Pères de Sainte-Croix, 4725, ch. Kingston, Montréal 29.
 

 

 

 

DU NOUVEAU... au

ARAGE OSCAR CORMIER
TEL. 227-2030 - MASKINONGE

 

SPECIALITE VENTE DE “MUFFLERS”  
 

 

INSTALLATION GRATUITE
   DE VOTRE SILENCIEUX (“MUFFLER”)    
 

—¢
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SECTION DES PETITES ANNONCES
Il y a quelque chose pour vous dans les annonces classées
  

 

nm terreects

 

 LOGEMENT A LOUER
Logement chauffé de 5 nppartements,

libre immédiatement et situé au village
de Ste-Ursule. S'adresser à ANGEL-
BERT JUNEAU, STE-URSULE, Tél:
CA. 8-4893.

LOGEMENT A LOUER
Logement de 5 nppartements plus

chambre de bain, entrée 220 et situé
au centre du village de St-Barthélemy:
à louer. S'adresser à ARTHUR BELLE-
MARE, ST-BARTHELEMY, Tél. 885-
3957

 

LOGEMENT A LOUER
5 pièces, entrée 220, un bas, libre le

ler mai. S'adresser à 13 rue Royale
Sud, LOUISEVILLE. Tél. CA. 8-4687.

A LOUER
Logement moderne, chauffé, avec tuile

partout aussi, bureau à louer. S’adresser

à ROBERT GAGNON, Tél, CA. 8-4551,
LOUISEVILLE.

 

 

 

 

«

DEPOSITAIRE
des machines à souder

“LINCOLN”
Electrodes et accessoires

{dressez-vons à :

SERGERIE FER
ORNEMENTAL

SOUDURE GENERALE
Lucien Scrguerie. prop.  

C. P. 401 Louiseville
 

 
 

  ROULOTTE A VENDRE 
Roulotte grandeur 16 pieds de lons

et 8 de large, équipée au complet, en
très bonne condition. S'adresser à MAU-
RICE BELLEMARE, ST-JUSTIN.
 

FOYER POUR VIEILLARDS
Pourrait recevoir 14 personnes par

couples ou seules. S’adresser a
GIROUX, ST-PAULIN, 97 rua Laflèche,
Tél. 268-2130.

AUTO A VENDRE
Meteor 1955, modèle cuach, 2 portes,

pneus neufs. En parfaite condition. S'a-
dresser à D. DULUDE, 19 St-Laurent,
LOUISEVILLE. Tel. CA. 8-4675.

BOIS DE REBUTS
Rebuts de bois sec, tous coupés de

longueur pour chauffage. S'adresser à
MASKINONGE FURNITURE INC. Tél. :
227-2365, MASKINONGE.

COMMERCE À VENDRE
Librairie située à 39 B, rue St-Laurent,

Louiseville; à vendre à conditions avan-

 

  

Cultivateurs
Pour vendre

TÉLÉPHONEZ à

MASKINONGÉ 227-4977

FERME MÉDAILLE D'OR INC.

vos porcelets

  tageuses, Pour tout renseignements, s’a-
 dresser au magasin, à Tél. CA. 8-5212 ;

ou le dimanche seulement à 192, rue
Lajeunesse, CONTRECOEUR, Tél. 786-
2076.

 

A VENDRE
Loges de restaurant, ‘fan’, “toaster”

commercial ainsi que poêle à “‘’hot-dog”
et “Hamburger” chauffant au gaz pro-
pane ; à vendre à bons prix. S'adres-
ser à MME OMER DESCHENES, ST-
ALEXIS-DES-MONTS, Tél. : 64.
 

EMPLOI DEMANDE Co
Jeune fille offrant ses services pour

travail général de bureau. Diplôme de
11ème année ; dactylographie. S’adresser
par téléphone à 227-2133.

A VENDRE 25
Ponts de tracteur s’adaptant sur tout

modèle, en bon état et pratiquement
neufs ; à vendre. S'adresser à REAL
LAMBERT, Tél. 227-2105, ST-JUSTIN.

  
 

  
  PsPREVI

POUR VOS PROBLEMES EN REFRIGERATION

    |

REFRIGERATEURS
CONGELATEURS
SYSTEMES A AIR CLIMATISE

nsultez en tout temps

LOUIS BELLEMARE
7 C NOTRE-DAME N.,

   
LOUISEVILLE

 

 

. A VENDRE
Terrain situé rue St-Charles ainsi

qu'une terre à bois de chauffage à
vendre, S’adresser à ULDEGE GABOU-
RY, MASKINONGE, Tél. : Z27-4985.
 

TERRAINS A VENDRE
PLUSIEURS TERRAINS à vendre, ap-

prouvés par la Société centrale d'Hypo-
théque, subdivisés en lots de 60° x 100°,
situés au centre domiciliaire St-Antoine.
Louiseville. Service d'aqueduc et d'é-
gout installés. Prêts à construire. S'a-
dresser à J.-B. MILOT, LOUISEVILLE.
Tél. CA. 8-4354.
 

A VENDRE
Sofa et fauteuil à vendre A bon prix.

S'adresser le soir à LOUISEVILLE à
CA. 8-5225.

ATTENTION!
Les cultivateurs qui ont des chevaux

GAGNON
ELECTRIQUE

VENTE et SERVICE
AGENT DES FAMEUX

MOTEUR TAMPER

SPÉCIALITÉ:
FILAGE DE

 

à vendre ou à échanger, ainsi que des
animaux morts ou malades, pour viande MOTEURS& Vison, sont priés de communiquer a- =:vec moi. ADMIRE BARIL, Tél. 227.|| ÉLECTRIQUES 4571, MASKINONGE.J'accepte les frais
d'appel venant de l'extérieur.
 

  
  TEL. : CA. 8-4423

128, St-Jacques
LOUISEVILLE
 TERRE À VENDRE || SURGE — SURGE

Trayeuses neuves et usagées. Vente
Peu, . . et Service dans Berthier-Maskinungé.
Terre de DO arpents, située Echanges acceptés. GABRIEL PHILI-
sur l’ancienne route No 2, BERT, Téléphone : 227-2366, SAINT-
très fertile ; une partie la- JUSTIN.

AUTO A VENDRE

prix à prompt acheteur. S'adresser

SEVILLE, Tél : CA. 8-4320.

Ford 54, modèle Mainlane à vendre.
Pneus neufs en parfaite condition. Bon

à
LEOPOLD COMTOIS, 46 Lagacé, LOUI-

 
A VENDRE OU A ECHANGER

de trois uns très bien dompté :
ou à échanger. S'adresser a
FLEURY, ST-JUSTIN, Tél. 227-2101.

Chevaux de travail ainsi qu'un poney
à vendre
HERVE

 

A VENDRE

stein” ; foin de belle qualité :

lindres. S’adresser

LOUISEVILLE, Tél. 227-4509.

Deux boeufs pur sang de race “Hol-
mil, trèfle

et lucerne ; une tricoteuse a deux cy-
à MME CAMILLE

LIVERNOCHE, 302, Petit-Bois, R.R. 3,

 

blane, de marque “Bélanger”

Tél. 227-2318, ST-JUSTIN.

ct à l’é
tat de neuf. En spécial, set de salon 2
morceaux, en matériel où en euir. S'a-
dresser à DENIS DESAULNIERS, mar-
chand de meubles et appareils électrique,

A VENDRE
Téléviseur 21” comme neuf --- Lessi-

veuse reconditionnée, — Poêle à bois,

  
Site commercial

 
bourée et déchaumée. Bi-
tisses en très bonne condi-
tion. S'adresser à :

double

M. ANTONIO LINCOURT

Tél. : 885-3262
CamST-BARTHELEMY let 19

285A,      
rideaux,

A VENDRE
“Chesterfield”, set de salon, lampes.

carosse
; à vendre, en bonne condition.

S'adresser à ODILON LEBRUN, MAS-
KINONGE, Tél.: 227-4908.

tentures, ainsi qu'un

CAMIONAVENDRE
ion Pick-Up #; de tonne, Chevro-
60. In bonne ordre. S'adresser
rue Notre-Dame Nord, LOUISE-

VILLE, Tél. CA. 8-4470.

À VENDRE
Résidence en brique, air chaud
— 220 électrique. Aussi terrain
adjacent 1200 pieds de façade
sur Route 2 avec 240 pieds de
profondeur. Eau aqueduc sur

a

 

AUTO A VENDRE
Plymouth 1957, Sedan, 4 portes, V-8

automatique, avec radio. Très propre et
en parfaite condition. Aucune offre rai-
sonnable refusée. S'adresser à J.-R. TRU-
DEL, 37 St-Jacques, LOUISEVILLE.
Tél. CA. 8-4364.

 

 

dre
tons,Sergerie Fer Ornemental :

Auvents, escaliers, rampes port

VENDEUR AUTORISE Si
Machines à souder Lincoln
Electrodes et accessoires

Prop.: Lucien Sergerie
CP. 401, Loviseville    

 

vos amis...

ATTENTION !

‘mean d'animaux
à commission

CHAQUE JEUDI SOIR,
A 8 HEURES

chez

GEORGES POULETTE
St-Norbert, Co. Berthier

Route 43 — Chemin St-Gabriel
Voici la meilleure occasion de ven-

Chevaux, Veaux, Vaches, Mou-
Cochons, Volailles, ete, ete.

Nous avons des camions à la dis-
ion des clients pour le trans-
des animaux.

vous êtes satisfait, dites-le à
sinon au propriétaire

GUSTAVE BOURQUE
J G. LESAGE : Encanteur Licencié

Pour information Tél. TE. 6-3944

place. Situé à 5 milles de Ber-
thierville vers Québec.

À VENDRE,site idéal pour res-
taurant, motel, station gazoline.
Grand stationnement. Arrêt pour
camionneurs.

Très intéressant pour parents
qui désirent ouvrir un commer-
ce à leurs garçons ou leurs filles.

S'adresser :

PECOURT me.
70, RUE ROI — SOREL, P.Q.   

JEUDI. LE 5 MARS 1964,
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Cher ami,

,

Hai fait vraiment

T
N
T
N
N
N

Enfin je me suis procuré ke fracteur ideal
>

de fui acheté de La Coopérative Fédérée

anc bonne aff ire. de )

to conseille d'appeler à 885-3202 St-Barthélemy
ou 227-4994 pour Maskinongé.

. LA
T nas qu a demane or Grav

Pa

Paul

Ton ami, )

 

A VENDRE
Deux vaches devant mettre bas en

fin du mois de mars ; un réservoir ca-
pacité de 200 gallons, une pompe cen-
trifuge avec prise directe sur moteur

14 C.V.; capacité de 1500 gallons à
l'heure. S'adresser à GERMAIN MAS-
SON, ST-JUSTIN, Tél. 227-4603.

LOGEMENT DEMANDE
Logement de 2 ou 3 appartements plus

chambre de bain. Un bas, situé près de
l’église. S'adresser à C.P. 1013, LOUI-
SEVILLE, Tél. CA. 8-4155.

PIANO À VENDRE
Piano à vendre. Très propre et en par-

faite condition. S'adresser à LOUISE-
VILLE. Tél. CA. 8-4324.

MAISONS A VENDRE
Maison de 2 logements de 4': appar-

tements. Entrée 220. Bon revenu. Aussi
maison seule à vendre. Condition facile,
S'adresser à MAURICE AUGER, 37 Ste-
Marie, LOUISEVILLE. Tél. CA. 8-2643.

BUREAU OU APP A LOUER
Bureau ou appartements de 3!2 pièces

chauffées, eau chaude à l'année, entrée
220, très modernes. Libre immédiate-
ment. Situés au centre de la ville à
74B, St-Laurent, Louiseville. S'adresser
à ELIE ASSAF, LOUISEVILLE, Tél. CA.
8-4585 ou CA. 8-5011.

 

 

 

TRUIES A VENDRE
Plusieurs truies devant mettre bas en

avril et mai ; à vendre. S'adresser entre
6 et 7 heures à EDDY ARSENEAULT,
Rang Créte-de-Coq, Ste-Ursule, Tél. :
CA. 8-2038.
 

PARTIES DE SUCRE ORGANISEES
A ST-PAULIN

En bas de la gare du CNR. à 300
pieds de la route 44 salle de Danse. In-
vitations aux groupes. S'adresser à
THOMAS LEBLANC, ST-PAULIN, Tél.
268-5251.

 

 

À VENDRE
PROJECTEUR 8MM

Marche avant et arrière.
Lampe 500 Watts, encore

sur garantie.
Aussi TV RCA-Victor

modèle cabinet
21 pouces.

S'adresser à :

ANDRÉ FERRON
Tél.: CA. 8-2484

LOUISEVILLE   
   

A VENDRE
Un compresseur Webster. sur roues,

100 livres de pression, réservoir à pein-
ture 2 gallons et fusil, moteur ‘4 “hp”
très peu usagé. Aussi un moteur 1!.
“h.p.”” 110/220" ball-bearing en très
bon ordre. Voir LEO PAQUET, manu-
facturier de portes et fenétres panora-
miques ou téléphonez a 227-4942.

MOTEURS A VENDRE
Moteur Ford 1953, ainsi qu'un autre

moteur Ford 1950 ; tous deux en par-
faite condition. S'ndresser à MARCEL
BERNECHE, ST-DIDACE, Tél. 835-7238.

_ POELE A VENDRE
; Poéle “Gurney” combiné au bois et à
LedCORTE S'adresser à 227-4484,

- » ou à 581-2084 ST-P
L'ERMITE. AUL

CHEVAL A VENDRE
Cheval pesant environ 1200 livres ;

bon pour tous genres de travaux de Ja
erme. adresser à MARCEL ADAM,
ST-BARTHELEMY, Tél. 885-3841.

 

 

   

FOIN A VENDRE
Foin de belle qualité, pressé sur le

champ, à la broche, à vendre. S’adresser
à WELLIE ST-LOUIS, Rang Fontarabie,
STE-URSULE.

AUTO A VENDRE
Mercury ‘Monterey’ 1958, 4 portes,

automatique : ainsi qu’une Ford 1955
en parfaite condition ; à vendre. S'adres-
ser i ARMAND PLANTE, Pied de la
Côte, MASKINONGE, Tél.: 227-4783.

 

 
Vient de paraître aux
Editions de l'Homme :

POURQUOI ET COMMENT

CESSER DE FUMER
(par Alain Stanké)

Vous devez lire : “Pourquoi ot
comment CESSER DE FUMER".

C’est un devoir envers vous-
même et envers ceux dont vous
avez la responsabilité.

Le Rapport Terry vient d’explo-
ser aux Etats-Unis. Les ondes de
choc de cette bombe s’étendent
jusqu'à notre pays menaçant la
bienheureuse ignorance de quel-
ques millions de Canadiens. Alain
Stanké nous fournit dans son der-
nier volume le meilleur et le plus
récent de toutes les recherches ef-
fectuées sur le tabac et ses rap-
ports avec le cancer du poumon,

Il nous fait l'historique de l'u-
sage curieux que les hommes font
de cette plante, soeur de la tomau-
te et de la pomme de terre. Par-
faitement documenté, se référant
aux plus sérieuses études faites
en Grande-Bretagne, en France ct
aux Etats-Unis, il nous décrit
exactement ce qui attend le fu-
meur invétéré. Après nous avoir
fait toutes ces terrifiantes révéla-
tions, il raconte différentes expé-
viences de fumeurs qui ont rompu
avec ce vice et nous offre les
moyens de lutter contre la tyran-
nie de ce petit tube blanc lequet,
en échange de quelques 6 à 7,000
dollars (2 paquets par jour pen-
dant 20 ans) nous garantit un bon
cancer du poumon... ‘‘frais funé-
raires en sus !”, comme le dit si
aimablement l'auteur.

Ce livre s'adresse aussi bien
aux fumeurs qu’aux non-fumeurs.
Aux premiers pour les guérir, aux

seconds pour les prévenir.
Alain Stanké nous le dit : “c’est

un placement à 300 pour 1”. En
effet, le livre ne vous coûte que
$1.00 et vous convainera d'épar-
gner les $300 de cigarettes que
vous fumez chaque année, si ce
n’est plus. Où trouver meilleur

investissement ?
Ce livre est conçu pour être lu

et compris de tous, jeunes et a-

dultes. ;
Faites-le lire à vos enfants,

vos amis, c'est un DEVOIR.Il est
en vente partout pour le prix de
deux paquets de cigarettes...
C'est le premier livre du genre.
Un livre qui vous fera épargner
de l'argent et vous évitera peut-

être d’attraper le cancer. On peut
se le procurer chez son fournis-
seur habituel, ou à L'Agence de
Distribution Populaire — 1130
est, Lagauchetière, Montréal.

(LA. 38-1182).

 
 
 

Construction soignée
Ferronnerie de luxe
Entidrement en “Redwood”
Vitres crystal 3/16”

ST-JUSTIN 
       VOUS VOULEZ DES

FENETRES PANORAMIQUES
VOYEZ

LEO PAQUET
Seul fabricant de la région

A

TEL.
227-4942

Cté Maskinongé    

3
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ENTRE LES DEUX PONTS...
ul

LA SEMAINE DE L'EDUCATION

La semaine de l'Education a

connu maintes activités qui se

termineront demain soir, par u-

ne messe, à 4 heures, en l'égli-

se paroissiale, pour la gent étu-

diante de Louiseville.

Un déjeuner-causerie, à l'Hô-
tel du Boulevard, dimanche der-

nier, et où le conférencier était

ie R.F. Léonard Tremblay, direc-
teur de l'Ecole Normale de Poin-
te-du-Lac, avait marqué l'ouver-
sure officielle, sur le plan local,
de cette semaine.

Lundi soir, ce fut le banquet
de l'Association des instituteurs
et \Institutrices catholiques de
Louiseville. À cette occasion, le
conférencier invité fut l‘abbé
Armand Lamy, principal de l’E-
cole Normale, de Ste-Ursule.

Une exposition de livres, une
visite parents-maîtres et un fo-
rum à l'Ecole Jean XXIII, et des

plus intéressants, par surcroît,
ont aussi fait partie des activités
de cet événement annuel sur l’E-
ducation.

UN 10ième ANNIVERSAIRE

L= Centre Récréatif St-Antoine
9 connu de magnifiques festivi-
tes relativement à son 10ième
anniversaire de fondation.

Le tout a débuté vendredi
soir, pour se continuer jusqu'au
7 mars, alors que sera couron-
née l'une des cinq princesses qui
aspirent a devenir Reine des
Sports de ce magnifique Centre
de la jeunesse.

Des compétitions sportives et
des soirées populaires sont par-
mi les nombreuses activités qui
marquent présentement les dix
ans d'existence du Centre Ré-
créatif St-Antoine, dont le gé-
rant est M. Napoléon Doyon.  

Le Centre est la propriété de |
la Fabrique de la paroisse St-
Antoine de la Rivière-du-Loup
(Louiseville).

EN FIN D'AVRIL

Selon de ce qui ressort des È£
renseignements obtenus, le Cen-
tre d'Accueil devrait être termi- É
né vers la fin d‘avril.

Tout naturellement il restera
encore beaucoup à faire avant
de recevoir officiellement les
vieillards et couples âgés.

L'édifice, qui est d'envergure,
se situe non loin du Boulevard-
Est, en paroisse de Louiseville.
Les travaux avaient débuté en
mai 1960, puis interrompus du-
rant presqu‘un an, pour ensuite
reprendre.

La construction de ce Centre.
d'Accueil a été confiée à Tellier
& Groleau, de Trois-Rivières.

GESTE MAGNANIME

La ville de Louiseville a posé,
tout récemment, un geste qui

lui fait grandement honneur,
soit le versement d’une subven-
tion de $25. pour défrayer une
partie des dépenses d'une jeu-
ne équipe de hockey pee-wee.

Un tournoi de cette catégorie,

sans un club représentatif de
notre ville, aurait certes été ini-

maginable. Sur demande d'une
dame, qui, elle-même, depuis
une couple d'années, avait orga-
nisé ce voyage à Trois-Rivières
et en grande partie de ses pro-

pres deniers, était venue faire

cette demande au conseil de vil-
le qui l'a agréée.

LES TRAVAUX DEMARRENT

Les travaux d'hiver sont com-
mencés depuis lundi, dans la

 

internationaleLa fraternité
papier a tenue son élection annuelle. L’exéeu-
tif se compose ainsi :

PRL LERIR

des faiseurs de

assis, Lionel Ringuette,
vice-président, Richard Aubut, agent d’affaires,
Mendoza Bellemare, président. Debout, Viateur

 

    

 

nancier,

|

Lupien, syndic, Marcel Bergeron, secrétaire fi-

Gérard
dant, Jean-Jacques Mileite, syndic, Gilbert Rin-
guette, trésorier.

Lajoie, secrétaire correspon-

 

ville. On y donnera, en salaires
et achats de matériaux, quelque
$30,000.

Depuis, une cinquantaine de
sans-travail y trouveront un em-

ploi. Toutefois, il faudra aller
quérir une carte à l’Assurance-
chômage afin de légitimer sa
présence sur les divers chantiers
de ces projets de la ville.

Des conduites d’eau, tant sur
la rue Notre-Dame-Sud, que sur
la rue St-Ubald et au Carré Pie
IX, des réparations et rénova-
tions à l'usine de filtration de la
ville, à St-Léon, du terrassement
à cet endroit, du débroussaille-
ment sur les rives des petites et
grande Rivière-du-Loup, dans les
limites de la ville la démolition
de la clôture du terrain de ba-
seball, pour la remplacer par u-
ne clôture métallique de 8 pieds
de hauteur, voilà les projets
d'Emploi d'hiver de la ville pour
1963-64. Le président de cette
Campagne est M. Pierre-A. Bu-
reau, de Louiseville.  

SUCCES DE CETTE INITIATIVE

La Bibliothèque municipale,
dont le service courtois est dis-
pensé par la section féminine de
la Société St-Jean-Baptiste loca-
le, connaît un succès jusqu'ici
inespéré.

Ouverte au public, en septem-
bre dernier, elle compte quel-

ques centaines de lecteurs des
plus satisfaits.

Jeunes comme adultes y trou-  

vent à cet endroit tout ce qu'il
faut pour alimenter les côtés
spirituel et intellectuel de l’es-
prit humain. . .

UNE PETITE INDUSTRIE

On compte plus de 25 em-
ployés à la ville, tant manuels
que de bureau et policiers.

Des hommes d'expérience sont
en charge des divers départe-
ments de la ville de Louiseville.

 

C. J.
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vous présente chaque jour, du lundi au vendredi, à 5.15

heures p.m. L'EDITION PARLEE DE L'ECHO DE LOUISEVILLE

avec Nicole Plante.

S. O.
CADRAN

 
 

 

OFFRE
SPECIALE
DEVOTRE
AGENT ==

Maurice Guinard

      

Tél. CA.

FILTRE
ATLAS
POUR RESERVOIR

 

8-2833

pour garder propres vos carburants agricoles

Le filtre Atlas pour réservoirs de ferme s'adapte
à tous les types de réservoirs à carburant,
qu'ils soient situés au niveau du sol, au-dessus
ou au-dessous, Il retient poussières, impuretés,
rouille et eau de condensation qui pénètrent
dans le carburant pendant l'entreposage.
m Supprime les ennuis de moteur causés par

les impuretés du carburant.
mCuve de plastique transparent, permettant
de vérifier l'état de la cartouche.

la cartouche.

w Incassable en service normal.
m Installation permanente: on ne change que

m Bouchon de purge permettant de vidanger

  
les impuretés à tout moment,

PRIX NORMAL: $10.95

SEULEMENT:

(moins que

moitié prix) avec

l'achat de trois

filtres Atlas pour

tracteurs. au

choix.

Imperial Oil offre

plus aujourd'hui, plus demain

LOUISEVILLE
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MON VOISIN.
par Nicole Plante

Mario Podorieszach est né à
Urbes, France, le 13 décembre

MON COUSIN
fications, mais nous arrivions
durant ce qu'on appelle une sai-

son creuse.
—Qu'est-il arrivé?

1933 de parents italiens. Il est cé- —Je désirais travailler quelle que

libataire et canadien depuis quel-
ques années.

Pourquoi ai-je choisi Mario

pour lancer cette chronique? C’est
tout simple! Il respire la joie de
vivre, la gentillesse, la simplicité.
Il était tout désigné pour vous
bien faire voir quelle genre adop-

tera cette série.

—Mario, dites-moi, quels pays a-
vez-vous habité avant le Cana-
da?

—J'ai vécu en France
lie.

—Quelle profession exerciez-vous

là-bas?
—A cette époque.

étudiant.
—Vous habitez le Canada depuis

combien de temps?
—À peu près 10 ans.
—Je m'excuse de cette série de

questions, mais cela vous en-
nuie-t-il de répondre à tous
mes points d’interrogation?

—Au contraire, demandez et vous
recevrez!

—Dites-moi qu'est-ce qui vous a
donné l'idée de venir au Cana-
da. qu'est-ce qui vous y atti-

rait?
—Le sirop d'érable!
—Oh!...
—Soyons sérieux. J'avais beau-

coup entendu parler du Cana-
da. Justement, M. Auriol, an-
cien président français, reve-
nait du Canada et n’avait que
des mots d'éloges à la bouche.
Il nous déclarait que le Cana-
da était un immense pays à
faible population et que l'im-
migration y était la bienvenue.
—Des parents ou des amis vous
attendaient-ils au Canada?

—Non, mais j'y venais avec ma
mère et mes 3 frères.

—Aviez-vous quelques
des appréhensions ?

—Du tout, j'étais jeune et très
audacieux.

et en Ita-

j'était encore

craintes,

Ici, je ne peux m'empêcher de
vous avouer que Mario, très mo-
queur, m’avait tout d'abord ré-
pondu: LES INDIENS!

—Qu’espériez-vous du Canada?
——Vitre et travailler dans un pays
jeune, libre, prospère.
-—Où avez-vous pris contact avec

la terre canadienne?
—A Québec. Je dois avouer, que
ma première impression fut
quelque peu teintée de tristes-

C’était en octobre, il tom-
bait une pluie froide mêlée à
quelques grains de neige. Tou-
te la ville était grise.

—Avez-vous pu travailler immé-
diatement?

—Non, il a fallu attendre un bon
moment dans les édifices de
l'immigration; nous vivions
dans une véritable tour de Ba-
bel. Il y avait là des gens de
toutes nationalités. On nous a-
vait promis, au départ du tra-
vail en rapport avec nos quali-

se.

 

 

soit la situation offerte. Je fus
engagé comme aide-cuisinier
dans un camp de biicherons au
nord de La Tuque. J'y ai passé
quatre mois, je m’y suis ennuyé
terriblement. De retour à Qué-
bec, je m'engageai comme gar-

con de table au Château Fron-
tenac, C’est là que la chance
me sourit: je rencontrai M.

Fritz Laosli qui me demanda si
j'aimerais devenir professeur
de ski. J'en avais toujours fait,
mais l’idée de devenir profes-
sionnel ne m'avait pas effleurée.

—Que s'est-il passé?
—Eh bien, je suis maintenant exa-

minateur et membre senior de
l'alliance des Moniteurs de Ski
du Canada.

—Au point de vue travail?
——De Québec au Lac Beauport il

n'y avait qu'un pas. Je suis de-
meuré G ans comme professeur.
L'an dernier, j'ai fait la saison
aux Etats-Unis, à Mont Snow.
Mais il fallait que je revienne
au Québec, je m'y sens chez
moi, me voilà done au Mont
Orford.

—Qu'est devenu votre famille?
—(Ce sont maintenant des québec-

quois très authentiques.
—Nous connaissons votre histoire

maintenant, du moins au point
de vue carrière, nous est-il per-

inis de chercher l’homme der-
rière cette dernière?

—Bien sûr!
—Je suis particulièrement cu-

rieuse de savoir combien de
langues vous parlez?

—Le francais et l’italien évidem-
ment. De plus en France, j'ha-
bitais les Vosges et cette ré-
gion est située près de la fron-
tière allemande; je parle donc
l'allemand. Lorsque je suis ar-
rivé au Canada, pays bilingue,
je n'ai pas voulu tirer de l'ar-

rière, j'ai suivi des cours du
soir d'anglais.

—Vous parlez donc quatre lan-
gues! Bravo! Vivez-vous toute

l’année au Canada?
~—Qui, mais . il m'arrive de

faire un court séjour en Euro-
pe, au printemps.

—Grand voyageur devant l’éter-
nel, connaissez-vous bien notre
pays?

—Certainement, J'ai visité le Qué-
bec et sa belle Gaspésie, l’On-
tario, les provinces de l'Ouest,
la Colombie Canadienne et les
Rocheuses. Il ne me reste que
les Maritimes à découvrir.

—Qu’avez-vous le plus admiré?
—Les Rocheuses. Elles sont si

belles et puis elles me rappel-
lent les Alpes. L’ouest est très
différent cependant, au point
de vue mentalité, je préfère le
Québec à toutes autres provin-
ces bien que je me sois plus en
chacune d’elles.

—Quel est selon vous le défaut
dominant des canadiens-fran-
çais?

—Mais ils n’en ont pas. Chacun
a ses petits défauts comme tout
le monde, mais au point de vue
nation, je n’en trouve pas!

—J’espére que nous avons cepen-
dant des qualités?

—Oui. . . ce qui me frappe le plus,
c’est la chaude hospitalité, la
façon dont on accueille les gens.
A mon arrivée à Québec, le fait
était peut-être moins évident
qu’aujourd’hui, du moins en ce
qui me concerne. Si nous par-
lions italien sur la rue, les gens
se retournaient. Plus mainte-
nant; on nous accueille, et en
ce sens je parle pour tous les
européens, comme des amis,
comme des voisins.

—Quelle est la chose qui vous a
le plus frappé au Canada?

—La liberté qui y régne, une li-
berté saine, vraie, qui n’existe
pas seulement sur papier.

-—Pratiquez-vous d’autres sports
que le ski?

—Le soccer, le ski nautique. J’ai-
me aussi jouer au hockey; je
joue à l'avant, c'est un sport

  

Pour un produit de qualité,
Pour un produit raffiné,

Demander toujours ESSO

Qui s’y connaît, achète de
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Maurice Guinard
représentant ESSO

131 Ave du Parc — Tél. : CA. 8-2833 — LOUISEVILLE
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très enlevant.
—Et dans le domaine artistique?
—J'aime beaucoup la peinture,

non pas la peinture dite mo-
derne; j'aime bien savoir ce
que j'admire. Je suis naturelle-
ment fou de la musique, com-
me tous les italiens d'ailleurs!

-—Côté lecture?
—Tout ce qui traite de géogra-

phie, de voyages m'intéressent
tout particulièrement. J'aime
aussi les livres d'Histoire, de lu
Russie surtout.

—-Vous avez d'autres loisirs?
—J'aime bien à l’occasion les sor-

ties, le théâtre, l'opéra, le ca-
baret, un bon film, des ballades
dans la nature, mais je n’aime

pas les très grandes foules.
—Mario, pour terminer cette en-  

trevue, trois questions très pré-

cises. Que pensez-vous du sépa-

ratisme, du Canada, comptez-

vous y demeurer?
—Je suis maintenant citoyen ca-

nadien. Commetel, j'aime tout
mon pays et je ne voudrais pas
que le Québec se sépare. Cepen-

dant, qu’on l’accepte ou non, le
séparatisme a éveillé l'opinion

des canadiens-français, leur a
donné le petit coup de pouce
salutaire en certains domaines.

Quant à quitter le Canada?

pourquoi? Je suis maintenant

chez moi ici et tellement heu-
reux!

Que pensez-vous de ce voisin ?
Je l'adopterais bien, pour ma part,

comme cousin !

 

Cartes professionnelles
 

Dr N. Bastrash, M.D.
MÉDECINE GÉNÉRALE

Tél. : CA, 8-4949 LOUISEVILLE
Heures ordinaires de bureau :

Lun, Mar, Jeu, Ven: 2 à 4 et 7 39h.

En dehors de ces heures :
S.V.P. appelez pour rendez-vous.

 

Dr Martial Gélinas
MÉDECINE GÉNÉRALE

MATERNITÉ

Tél. : 885-3833 ST-BARTHÉLEMY
 

 

 

Dr Guy Béland, m.d.
MÉDECINE GÉNÉRALE

TEL. :
35, RUE ST-AIME —

CA. 8-5025
LOUISEVILLE

 

Dr Florent Caron, M.D.
MEDECINE GENERALE

MATERNITE

STE-URSULE Tél: CA. 8-2844

 

 

Dr PIERRE CHAUVEAU
MÉDECINE GÉNÉRALE

Tél: 885-3232 ST-BARTHÉLEMY
 

 

Dr Avellin Dalcourt
MALADIE DES OS

Maladie des enfants — Rayons-X

LOUISEVILLE
: CA. 8-4231

4, St-Laurent

Téléphone    

 

 

Dr PAULIN HÉBERT
MÉDECINE GÉNÉRALE

MATERNITÉ

Tél, 227-2364 MASKINONGÉ
 

 

Tél. : CA. 8-4408

CHARLES MILOT
NOTAIRE

SAINTE-URSULE, Qué.
 

 

Dr Yvon Morinville, XD.
MEDECINE GENERALE

ANESTHESIE

Tél. : CA. 8.5227
Boulevard Comtois LOUISEVILLE
 

 

Dr LUCIEN PICOTTE
B.A, DDS.

CHIRURGIEN-DENTISTE

Tél. : CA. 8-2685 — Rés. CA. 8-4178
35B, St-Laurent LOUISEVILLE   
 

Dr J. André Lacroix
CHIROPRATICIEN

RAYONS-X
(Face au Centre Professionnel)

59 ST-LAURENT — TEL. CA. 8-5221

 

 

38, ST-LAURENT 

DR L. ANDRÉ LACASSE
Chiropraticien

Bureau : Lundi 7 à 9 hres p.m. — Jeudi 2 à 9 hres p.m.

TEL. CA. 8-2030 LOUISEVILLE   

 

  
88,ST-LAURENT —

 

 

LOUISEVILLE

 

Marcel Marchand, MD.
MÉDECINE GÉNÉRALE

Téléphone : CA. 8-2888

Centre professionnel
88, St-Laurent LOUISEVILLE

EXAMEN DE LA VUE

Charles Auger, 0.D.
OPTOMETRISTE

Téléphone : CA. 8-4606
CENTRE PROFESSIONNEL
 

 

JOS. LANGLOIS
NOTAIRE

Tél. : 227-2091 ST-JUSTIN, Qué.
CENTRE PROFESSIONNEL

CA. 8-4787 LOUISEVILLE  
Tél. : CA. 8-4690

Dr Jean Rinfret, ds.
CHIRURGIEN-DENTISTE

88 St-Laurent LOUISEVILLE

(Au Centre Professionnel)
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Encouragez vos annonceurs
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Air Conditionné

SALON DE MADELEINE
(Julienne Doyon, prop.)

Deux coiffeuses à votre disposition

88 St-Laurent Tél. : CA. 8-5080  
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mme

 

Tableau du voyageur
 
 

(EN VIGUEUR DEPUIS LE 27 OCTOBRE)

Pacifique Canadien
HORAIRE DES TRAINS À LOUISEVILLE

(HEURE SOLAIRE)

Tous les fours excepté iu dimanche
POUR MONTREAL 9.44 AM.

Tous les jours y compris le dimanche
POUR QUEBECLe. 9.20 PM.

Samedi seulement
POUR QUEBECLL. 3,03 PM

Dimanche seulement
POUR MONTREALun 5.31 PM

000 ——

HORAIRE DES TRAINS A MASKINONGE

 

Tous les jours excepté le dimanche
POUR MONTREAL .................... 9.48 AM.

Dimanche seulement
POUR MONTREAL .......... 5.35 PM.

Tous les jours y compris le dimanche
POUR QUEBEC 9.16 PM.

Canadien National

HORAIRE DES TRAINS A SAINT-JUSTIN
(HEURE SOLAIRE)

Tous les jours y compris le dimanche
POUR MONTREAL 6.48 AM.

Tous les jours excepté le samedi
DE MONTREAL ..........cccocven. 8.40 P.M.

Samedi seulement
DE MONTREALun 10.15 PM.

 

Carier & Frère Ltée
LOUISEVILLE — TROIS-RIVIERES

Départ de Départ de
Louiseville Trois-Rivières
Tous les jours Tous les jours
8.30 a.m. 7.30 a.m.
9.30 a.m. 9.30 a.m.
10.30 a.m. 11.30 a.m.
12.30 p.m. 12.30 p.m.
1.30 p.m. 1.40 p.m.

3.30 p.m, 3.30 p.m.
4.30 p.m. 4.30 p.m,
6.30 p.m. 5.30 p.m.
7.30 p.m. 6.30 p.m.
8.30 p.m. 7.30 p.m.
10.30 p.m. 9.30 p.m.

11.30 p.m.

Exc. Dimanche Exc. Dimanche
6.30 a.m. 5.30 a.m.
7.45 a.m. 8.40 a.m.
12.30 a.m.

Dimanche
seulement
7.00 p.m.

Vend. sam. Yen. sam.
ot dim. et dim.
9.30 p.m. 8.30 p.m.
11.30 p.m. 10.30 p.m.

— 000 ——

VILLAGE DE ST-JUSTIN

Départ pour

Louiseville Arrivée de
Tous les jours Louisevitle
excepté dimanche Tous les jours
7.00 a.m. 6.00 p.m.

Dimanche Dimanche
seulement seulement
12.45 p.m. 12.35 a.m.
6.30 p.m.

 

Brandon Transport Inc.
SERVICE D'AUTOBUS ENTRE

MONTREAL - JOLIETTE - ST-GABRIEL
ET LOUISEVILLE

Tous les jours y compris le dimanche

MONTREAL 9.45 a.m.

JOLIETTE 11.10 a.m.

ST-GABRIEL 12.15 p.m.

ST-DIDACE 12.25 pm.

ST-EDOUARD 12.40 p.m.

STE-URSULE 12.55 p.m.

LOUISEVILLE 1.05 p.m.

LOUISEVILLE - ST-GABRIEL - JOLIETTE

ET MONTREAL

Lun. au Samedi et
Ven. Dimanche

LOUISEVILLE 4.50 p.m. 3.45 p.m.
STE-URSULE 5.00 p.m, 3.55 p.m.
ST-EDOUARD 5.15 p.m. 4.10 p.m.

ST-DIDACE 5.30 p.m, 4.25 p.m.
ST-GABRIEL 6.00 p.m. 5.00 p.m,
JOLIETTE 6.40 p.m. 5.40 p.m.

MONTREAL 8.00 p.m. 7.00 p.m,

 

EN ROUTE POUR
MONTREAL

ne manquez pas d'arrêter à

L'HÔTEL JUNEAU
LAVALTRIE, Qué.

Viateur Juneau, prop.

Un chaleureux accueil
vous y attend !    
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— AU CURLING -

AUTRES VICTOIRES
DU RINK
En fin de semaine dernière, se

disputait aux Trois-Rivières, le
Bonspiel Lady Guilmour qui grou-
pair seize équipes. Co

L'équipe louisevillienne qui é-
it composée d'Antony Delatri,
Mme Lionel Languedoc, Gilles Du-
jude et Mme Fernand Globensky

perdu seulement une rencontre
au cours de cette compétition pour
remporter les honneurs de la clas-
se "B" et se mériter de ce fait le
‘rophée “Salls”.

le rink Delatri s'est joint au
honspiel qua la toute derniére mi-
nute, étant appelé à remplacer un
; nk de Québec qui n’a pu faire le  

DELATRI
voyage, a défait le rink Jean-Paul
Verville, du club Trois-Rivières, par
12-7. Delatri a ainsi défait le rink
qui l'avait éliminé dans la course
aux honneurs du district pour la
participation du bonspiel Lady
Guilmour.
En semi-finale, le rink Delatri a

gagné par 9-6, sur le rink M. Ka-|
neb, de Cornwall, pendant que le
rink Verville I'emportait par 9-6
également sur le rink N. Nimetz,
de Montréal-Ouest.

Les grands honneurs et le tro-
phée Lady Guilmour ont été méri-
tés par l'équipe d'Ed. Martin du
club City-View d'Ottawa.

 
 

 

 

POUR UNE CONGE
Par Paul

On parle beaucoup de sport.
Chucun à sa façon est un sportif
ou pense l'être, Cependant si nous
demandions qu’est-ce qu’un
sport ? Les réponses sont confu-
ses. Malgré cette confusion, nous
sentons une sympathie sans cesse
croissante pour le sport. C’est évi-
demment une heureuse étape de
ranchie. Toutefois, apprécions le
sport dans son contexte réel qui
est celui de l’Education Physique.

L'Education Physique est défi-
nic comme “L'action délibérée et
systématique d’une personne mû-
re sur un individu qui ne l’est pas,
duns le but de développer d’une
fucon harmonieuse et intégrale
toules les capacités physiques et
par ricochet les capacités intellec-
tuclles et morales, mettant ainsi
l'édaqué en union avec Dieu, la
fin ultime de l'éducation et de la
vis” L'Education Physique est
donc cette partie de l'éducation
generale qui vise l'éducation du
physique par le physique. Pour
atteindre l’éduqué elle a ses pro-
pres moyens : les jeux, la gym-
naustique, les sports et l'hygiène.
—Le jeu, école de spontanéité,

de liberté et d'énergie créatrice,
iavorise un retour à la nature.
—La gymnastique, source de

discipline, d'ordre, de prise de
conscience, de maîtrise de soi, est
liée à la culture.
—-Le sport. est la forme la plus

“ocialisée de l'Education Physi-
que.

—Ænfin, l'hygiène comporte des
principes qui viennent rappeler

que le plaisir, la force, le rende-
ment doivent être orientés vers
une fin valable qui est une re-
cherche de santé et de sainteté.

L'Education Physique tradition-
nelle avant l'avènement de la so-
ciologie reposait sur les jeux et
li gymnastique. Vers 1880, les
sports apparurent en Europe et
connurent une vogue sans cesse
croissante. ‘Le sport est caracté-
risé par trois éléments : le diver-
tissement, la soumission à la rè-
gle et I'émulation. II représente
done un divertissement à issue
incertaine qui met à l'épreuve,
suivant des règles fixes, les qua-
lités du corps et de l’esprit, dans
le but de situer la valeur physi-
que de celui ou de ceux qui s’y
adonnent.” La formule est sédui-
sante et offre de multiples moyens
d'éduquer l'enfant. Le sport offre
à l'individu une possibilité de dé-
tente et un moyen d'augmenter
sa vitalité. L’adepte du sport é-
prouve sa valeur morale et sa for-
ce de caractère. Les activités spor-
tîives permettent enfin à l’indivi-
du le perfectionnement de son
acuité intellectuelle. Le sport pra-
tiqué dans un but hygiénique est
éralement l'apprentissage de la
Técréation et duloisir physique de
la vie adulte.

Exclu de contexte éducatif, le
Sport devient une activité où le
Jeune s’épuise physiquement et se
désintègre psychologiquement et
oralement,

Le sport hygiénique est donc
Pour la jeunesse une école de for-
Mation physique et morale. Il
fournit à l’individu les moyens de
Perfectionnement pour sa vie pré-
sente et future. Les propagandis-
tes du sport doivent avoir un idéal
éducatif qui tient compte de l'en-
fant d'aujourd'hui et de l’homme
de demain. Is doivent inculquer

  PTION DU SPORT
Beaulicu

aux sportifs une tournure d'es-
prit qui les marquera pendant tou-
te leur vie. L’individu ainsi formé
peut envisager avec confiance les
responsabilités que lui réserve la
vie; car formé à l’école de la
loyauté, de la fraternité, de la
courtoisie, de l'endurance et du
courage, il en demeure marqué.

Notre mode de vie actuelle ne
nous permet pas d'ignorer l’Edu-
cation Physique, La déchéance
physique et morale nous guettent.
La jeunesse doit avoir l'opportu-
nité d'exploiter l'énergie créatri-
ce dont elle est si riche. L’Educa-
tion Physique appliquée intégra-
lement permet d'éviter la désinté-
gration de la personnalité. Les
jeux et la gymnastique précèdent
et complètent le sport. Ils donnent
un état d'esprit et une condition
physique dont le sport a et aura
grandement besoin.
Le sport doit être étudié en

tant que partie de l'Education.
Nous devons nous méfier du cul-
te du champion qui conduit à la
passivité de la masse. Le sport
doit être intégré au programme
d'Education Physique de la jeu-
nesse et aux activités de loisirs
des adultes.

Il est du devoir de l’éducateur
d'implanter cette saine concep-
ion du sport. De plus cette action
doit être soutenue et facilitée par
a société afin que l’Education
Physique puisse réaliser ses ob-
jectifs communautaires.

En marge

du congrès

régional
Mercredi le 27 février, avait lieu

à l'Hôtel du Boulevard,la deuxième
assemblée en marge du congrès ré-
gional qui se tiendra à Louiseville
les 30 et 31 mai prochain. Assis-
taient à cette assemblée, M. Robert
Boulet, président régional, M. Jean-
Louis Delisle, vice-président régio-!
nal, M. Guy Dansereau, président
du congrès, M. Gilles Desmarais,
président local, une forte déléga-
tion de Shawinigan en plus de nom-
breux membres de la chambre lo-
cale. |

La prochaine assemblée aura lieu
au même endroit le 15 mars à 9.30
a.m. et celle-ci sera précédée d’un
déjeuner. Les marchands locaux se-
ront dans un avenir rapproché, in-
vités à coopérer à la réalisation du
congrès régional. Nous sommes à
élaborer le programme masculin et
féminin. Nous voulons employer
une formule nouvelle pour différer
d'avec tous les autres congrès,

Tous les comités sont en action
et de plus amples détails vous se-
ront confiés dans le prochain com-
muniqué.

 

 

J. André Tousignant Publiciste du Congrès.

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

La Chronique

des Compagnons

Bonjour à tous !

Faisant suite aux articles précé-
dents dans lesquels je décrivais les
divers aspects que nécessite la pré-
sentation d’un spectacle, je parlerai
cette semaine du rôle tenu par lc
régisseur dans l'engrenage des tra-

| Vaux en cours.

. Tout d'abord, je vous présente le
régisseur de la pièce en cours ; il
s'agit en l'occurence de M. Michel
Vallières. La fonction de régisseur
consiste tout particulièrement à a-
voir l'oeil sur tout le travail qui
est exécuté sur la scène. Lorsque les
acteurs ont leurs répétitions sur le
plateau, c'est lui qui verra à ce que
chaque personnage parle de façon à
se faire comprendre de toutes les
personnes composant l'assistance.

C'est encore lui qui voit à ce que
l'éclairage concorde avec les diver-
ses scènes que comporte le texte
de la pièce. En résumé, c’est le ré-
gisseur qui voit, lors des représen-
tations à faire les remarques néces-
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saites pour que les détails de la

|

proche de la grande première de la
mise en scène soient parfaits. comédie "Georges et Margaret”.
En ce qui a trait aux activités| Au revoir et à la semaine pro-

qui règnent au local, je dois dire |chaine !
que le travail s'intensifie avec l'ap- CC

 

 Tew

Voici un coureur de €. C. LANGLET à l'oeuvre. I s’agit de
PHILIPPE GRENIERqui représentera notre ville dans les prochaines
compétitions estivales. SU faut s'entraîner tôt”, de dire M. Grenier
si l'on veut avoir du succès, Il remercie M. Napoléon Doyon, gérant
du Centre Récréatif, pour le local. Nous lui souhaitons bon courage
ct bon succès.

 

 
24 équipes ont participé au bonspiel “La

Seigneurie de Grand
Pré. Un rink venant de Trois-Rivières a rem-

tournoi,
trophée ‘La petite Canadienne”. Le commandi-
taire de ce bonspiel était M. Fernand Roy de

petite Canadienne” à la

porté les honneurs du

Joliette, distributeur Molson. Dc gauche à droi-
te, Marg. Cuthbert, 2¢, Lucille Bournival, 3e,
Georges Roy, représentant =Molson, Mona
Webster, skip, Gisèle Bellerive, lead, Mme Ar-
mand Voeillet, organisatrice. (Photo : Paul Des-
chesnes).

ainsi que du

 

 
Roger Bellemare, entrepreneur en toitures a

fourni les trophées
se À pieds, organis

our les gagnants de la cour-
par le Centre Récréatif. 11

remet ici, un trophée au gagnant de cette 6-
preuve, M. Coutu. (Photo : Paul Deschesnes).
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DANS LES SERIES FINALES DE LA LIGUE INTER-COMTES
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LOUISEVILLE ÉGALISE LES CHANCES
LA BRILLANTE PERFORMANCE DE JEAN-GUY MASSON DANS

LES FILETS À PERMIS AU ROYAL DE LOUISEVILLE D'EGALISER

LES CHANCES 2 A 2 DANS LA SERIE FINALE 3 DE 5.

La 5e joute sera disputée dans un arena, en fin de semaine, soit

Trois-Rivières ou Shawinigan. Au moment d'aller sous-presse, on

ne connaissait pas encore la date et le lieu de cette rencontre.

(par André Lauzon)

Vendredi soir dernier, avait lieu que la rondelle a dévice sur un pa-

à St-Barthelemy la 4e joute de la sé- tin pour pénétrer dans la cage.
rie 3 de 5 de la finale Inter-Com-| Quelques minutes plus tard, Gil-

tes. Louiseville qui faisait face «les Garceau, assisté de Regent La-

  

  
   

Jean-Guy Masson

l'elimination l'a emportée au comp-
te de 3 a 1 pour ainsi égaliser les
chances 2 a 2. La grande vedette de
ce match fut sans contredit Jean-
Guy Masson, gardien de buts du
Louiseville. Jean-Guy est un gars
qui ne mène pas grand bruit mais
il accomplit toujours bien sa beso-
gne. Il a dû se surpasser à plusieurs
reprises devant Gérard Massé qui
soit dit en passant a joué une par-
tie du tonnerre. I n'a pas cessé de
batailler du commencementà la fin
et a mis Masson à l'épreuve 7 ou 8
fois mais chaque fois ce dernier a
su garder son sang froid pour ainsi
protéger l'avance de 2 buts à son
club. Jacques Dufresne a, lui aussi,
eu plusieurs chances de compter
mais ses boulets n'ont pu tromper
la vigilance de Masson.

C'est Serge Durand qui a ouvert
le pointage au début de la première |
période avec l'aide de Marcel Gar-
ceau. Le gardien de buts Valois n'a
eu aucune chance de bloquer puis-

my à réussi à déjouer Valois er à
li reprise du jeu, Marcel Garceau
s'est emparé de la rondelle ec a
‘compter le 3e point alors qu'il y
avait à peine 10 minutes d'ecouler.

|
1

Valois n'a vraiment pas eu de
vaine sur les deux derniers buts car

jil a réussi à bloquer partiellement
(mats la rondelle a glissé entre ses
; jJambières les deux fois. Ceci prou-
ve que même un bon gardien de
but doit compter sur la chance par-

! fois,

Les joueurs du St-Barthélemy se
sont alors lancés à l'attaque avec
acharnement mais Jean-Guy Masson
demeurait invincible. Ce n'est qu'au
milieu de la 2e période que Jean-
Claude Michaud est parvenu à dé-
jouer Masson avec l'aide de Gérard
Massé et Jacques Dufresne. St-Bar-
thélemy a eu l'avantage du jeu du-
rant le reste de la rencontre mais
les protégés de Jacques Lacoste
n'ont pas été chanceux en frappant
les poteaux des buts au moins qua-
tre fois.

La cinquième et dernière joute
qui devait avoir lieu dimanche a dû
être remise à cause du mauvais é-
tat de la glace causé par la douce
température.

EN POTINANT .. .

Si Louiseville parvient à rempor-
ter lc championnat il devra une
fière chandelle à son gardien de
buts Jcan-Guy Masson, car St-Bar-
thélemy menait 2 à 0 dans la série
et lorsque Masson est revenu dans
les filets il a permis à son club d'é-
galiser les chances. De leur côté les
joueurs de Lacoste (s'ils perdent le
championnat) auront à se frapper
la poitrine en disant ‘mea culpa”
pour n'avoir su conserver une avan-

tce de deux points avec seulement
5 minutes à jouer dans la 3e ren-

| contre. Cependant qui pourrait ris-
quer de dire à l'avance qui l’empor-
itera ? Je crois que l'un ou l'autre 

Plusieurs activités se déroulent dans les ou-
dres du dixième anniversaire de la fondation du
Centre Récréatif. Une de celles-ci fut la joute
de ballon-balai entre demoiselles. Le ballon fut

a autant de chance. C'est surtour cet

élément chance qui fera pencher lu

balance. . . Alain Valois n'a pas été

chanceux vendredi dernier alors que

les louisevilliens ont encore une fois

enfiler 3 buts en l'espace de 5 mi-

nutes. C'est à peu près les seuls mo-

ments de la partie que Louiseville

a eu l'avantage du jeu mais celaa

suffit à leur procurer une victoire

et par le fait même éviter l’élimi-
nation . . . Plus de 200 personnes
ont été témoins de la 4e joute, mer-

ci à ces courageux spectateurs qui
ont bravé le froid pour encourager
leurs favoris. Pour la 5e joute qui
aura probablement lieu dans un
arena, il est certain que les suppor-
teurs seront nombreux . C'est
René A. Lessard qui sera l'arbicre-
en-chef de ce match. Lessard n'a pas
voulu perdre le contrôle de la joute
de vendredi dernier. Il s'est mon-
tré très sévère et on cst même ten-
té de croire qu'il fut trop sévère.
Mais à bien y penser. nous croyons
qu’il a eu raison d'agir ainsi, car la
tension était forte chez les joueurs
des deux équipes et n'eut été sa
vigilance il y aurait certainement eu
de la casse car on se surveillait de
très près et c'est toujours plus dan-
gereux quand on joue de cette fa-
çon. Nous lui devons des félicita-
tions ! Les gars finiront bien par
s'apercevoir qu'ils ont beaucoup
plus d'intérêt à jouer du vrai
hockey plutôt qu'à passer leur temps
à vouloir se détruire l’un et l'autre
et ainsi risquer des accidents gra-
ves. .. Les bons arbitres sont tel-
lement rares que l'orsqu'on en a, on
est tout surpris de voir décerner un
si grand nombre de punitions et
encore il en laisse passer. C'est donc
dire que le hockey que l’on prati-
que est loin d'être parfait. Bravo
M.Lessard pour votre excellent tra-
vail !
 

LA DISCIPLINE
Enseigner la discipline à un en-

fant, c'est lui apprendre à s'enten-
dre avec sa famille et ses camara-
des. Des restrictions constantes et
trop de sévérité, pas plus que trop
de liberté ot d'indulgence n'appor-
tent de bons résultats. Pour être
heureux et se sentir en sécurité,
l'enfant a besoin de savoir que cer-
taines choses lui sont interdites. La
fermeté tempérée par la tendresse
inspire l'obéissance, alors que des
paroles dures, marquées par la co-
lère n'apportent que du ressenti-
ment et de la frustration dont pa- rents et enfant souffriront.

a

Milot, commissaire
en présence de M. Napoléon Doyon, gérant du
centre. (Photo : Paul Deschesnes).
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D'UN SPORT -

...A L'AUTRE
——>

par André Lauzon

   

 

  

 
MAURICE RICHARD N'A PAS FINI DE FAIRE COULER DE L'ENCRE...

Eh oui ! Le Rocket n'a pas fini de faire couler de l'encre
car on annonçait dans les journaux de lundi matin que Mau-
rice Richard avait déclenché un
dimanche. Le Rocket et son épouse qui regardaient paisible-
ment évoluer leur fils Normand qui joue pour les ‘Bantams’
d'Ahuntsic étaient ennuyés par deux spectatrices assises der-
rière eux, partisanes des Bantams de Rosemont et qui fai-
saient sonner une cloche à vache. Madame Richard demanda
à ces dames d'aller faire sonner leur cloche plus loin mais ce:
dernières ont persisté à demeurer derrière le Rocket, qui sou-
dain décida qu’il en avait assez et ôta à cette ame, de facon
assez brutale dit-on, cette fameuse cloche et la dame tomba
en bas de son siège et déchira sen pantalon. On n’a pas mis
de temps à entourer les belligérents et il s’en est fallu de peu
pour qu’une émeute se produise. !! se peut que la dame en
question fasse des poursuites devant les tribunaux à l’endroit
de Richard. !l me semble que le Rocket a été assez persécuté
tout le temps qu'il évolua pour le Canadien qu'aujourd‘hui i
mériterait de pouvoir regarder une partie de hockey tranquille.

BASEBALL

début d'émeute au Forum.

Une assemblée de ln Lique Rurale de baseball, section
Ouest doit être tenue à Maskinonoé, somedi soir le 14 mars.
C'est un signe avant-coureur de la prochaine saison qui appro-
che et il est important que les clubs aqui doivent former les ca
dres de cette section soient présents.

SONNY LISTON À EU HONTE

Telle est mon oninion. N'avart nu mettre Clav hors de com-
bat dans les premiers rounds, Liston s’est probablement trouvé
désemparé et a dû constater auie la ranidité de Clay pouvait
avoir raison de ses aros poinas. On l’avait porté aux nues et se
voir dégrader aussi tôt par un bavard dit-on, ne lui plaisait
certainement pas. || a nrobablement eu honte en constatant
au'il ne pouvait parvenir à toucher Clav d’aplomb. On a peut
âtre tron mésestimer ce Clay On crovait que Liston n‘en ferait
qu'une bouchée mais on s’est vite rendu compte que Clay avait
eu raison lorsqu'il disait ou'il étourdirait Liston en sautillant
devant lui et que sa ranidité ferait que Liston ne narviendrait
nas à le ‘’Knockouté’’ et c'est bien ce qui s’est produit, tout le
lona du match il a fait passé les aauches et les droites de Lis.
ton dans le vide J'avais confiance à Clav mais i’Étais pratique:
ment assuré que Liston Vemportera't par KO en 2 ou 3 rounds

CHARLIE HODGE Ot) GLEN HALL . ..

Oui remportera le tronhée Vézins ? Charlie Hodge ou
Glen Hall. Les chances sont meilleures pour Hall mais cepen-
dant Hodae ne lâche nas prise et si Hodne peut tenir le coup
durant une ou deux joutes soit en blanchissant ses adversaires
il améliorerait ses chances car présentement il est sur un pied
d'égalité avec Hall mais ce dernier à deux parties de plus de
ouer c'est un aros avantage. Je crois nue celui des deux qui
connaîtra une ou deux mauvaises inutes devra dire adieu au
trophée Vézina. Pour ce nui est de la nremière position des
énuines. le Canadien a d'excellentes chances de finir en tête
car là c’est tout à fait le contrairs nue <e nroduit entre les deux
adversaires, car le Canadien a deux partios de nlus à jouer et
on peut être certains aue Tor Blske essaiera nar tous les moyens
nossihbles de maintenir son club au sommet de la Linue pour
ainsi déiouer les caleuls des supposés experts qui classaient le
Tanadien en 5e place.

QUEL EST LE ROLE D'UN ARBITRE AU HOCKEY, ETC.

Le rôle de l'arbitre durant une partie de hockey ou autre
sport est de voir à ce que les règlements soient respectés. |l
doit les connaître à fond et posséder un bon jugement et
être capable de prendre une déc s'on, autrementil ne peut faire
suivre les règles du jeu. Les joueurs eux, pour la plupart, cher-
chent toujours a enfreindre les rènlemnmnts et lorsque l’arbitre
n’est pas capable de bien remplir son rôle, on voit des bagarres
éclater la plupart du temps et lc ieu dovient très danaereux et
moins intéressant. Si tous les ‘oueurs connaissaientbien les
règles du jeu et si on s’appliasait à les respecter on verrait
que le calibre de jeu deviendrait bonrcoup supérieur à celui
qu'on vcit présentement et d'autant plus intéressant. Il n’y a
rien de plus dénoûtint pour un vrai connaisseur que de voir
une ioute dans laquelle À peu près tous les règlements sont
enfreints. Il n'V a que ceux aui ne connaissent nas le hockey
“ui encourane les joueurs à bûcher et à démolir l’adversaire et
Is cont tron nombreux, c'est là le malheur.

J. A
71, St-Laurent —

       

JULIENINC.
Assurances Généroles

Tél.: CA. 83-2727 — Louiseville

Responsabilité

de tous genres
Automobile,

Feu

® Sécurité

® Stabilité

® Service
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EN FIN DE SEMAINE

Le bonspiel régional des J.C.

sera disputé à la

Seigneurie de Grand Pré
VINGT-QUATRE EQUIPES PARTICIPERONT A CETTE COMPETITION

Le Bonspiel annuel des Jeunes

Charabres de la Mauricie sera dis-

prié à compter de demain, vendre-
di, 6 mars, sur les trois glaces de

Je Seigneurie de Grand Pré.

Lin total de 24 équipes sont ins-

cris dans cette compétition pour

con ituer un record d'inscription

à ce bonspicl qui est présenté de-
puis de nombreuses années.

Li Jeune Chambre de Louiseville

a mscrit cinq équipes tandis que les

chambre de Grand’Mère, Trois-Ri-

vièrs et le Cap de la Madeleine
auront + rinks chacune. Les autres
jctiprions viennent de La Tuque
@…. Shawinigan, St-Alexis-des-

Monts, St-Tite, St-Stanislas et La
Pérade.

Les trois premières rencontres dé-
buteront vendredi soir à 9 heures.
Les hostilités reprendront le same-
di matin à 10 heures pour se pour-
suivre jusqu’au soir. Les rencontres
se poursuivront au cours de la jour-
née de dimanche afin que les finales
débutent à 6 heures p.m.ce jour-là.

Les équipes louisevilliennes se-
ront dirigées par Emile Mineau,
Claude Vertefeuille, Yvon Saucier,
Emmanuel Giguère et Claude Ga-
gné,

Le responsable de l'organisation
de ce bonspiel est Albert Gaboury
de la Jeune Chambre locale.
 

LE PAVILLON
des QUILLES Enrs

meilleur endroit pour se divertir
sainement

L'Heure des quilles classe “A”,
commanditée par Coca-Cola,
gracieuseté de Hervé Lafontaine

Dimanche soir dernier, l‘'Heure des Quil-
les de la classe “A” mettait en vedette
deeux des meilleurs quilleurs du Pavillon
des Quilles, en l‘occurence notre cham-
pion depuis quatre semaines, Michel La-
rose «+ l'aspirant Serge Beaudoin. Les
deux quilleurs en présence se livrèrent
une chaude lutte et finalement Serge
Beauduin remporta les honneurs par la
marge de 47 points. Hl roula 194, 176 et
151 pour un triple de 521 tandis que Mi-
che! Larose roula 166, 139 et 169 pour
un triple de 474. Félicitations au nouveau
champion. Dimanche soir prochain, l'aspi-
rant sera un autre joyeux luron de l’équi-
pe du Pavillon, Robert Viau. Ne manquez
pas cette rencontre qui promet d'être
for: intéressante. Bienvenue à tous !

L'Heure des quilles classe ‘’B”
commanditée par les Ass. Louiseville,
gracicuseté de René Savoie

Dans cette compétition, le champion de
à maine dernière, Jérôme Noël, ren-
contrait un redoutable adversaire en la
persone de Michel Charette. Ces deux
jeunes quilleurs nous fournirent du très
beau jou et se disputèrent chaudement
la victoire. Notre champion sortit vain-
quetr de cette rencontre par la faible
marae de 2 points. Il roula 128, 127 et
200 pour un triple de 455 et Michel Cha-
ratte qui fut vraiment malchanceux roula
140, 173 et 140 pour un triple de 453.
Félicitations au champion! Dimanche soir
procahin débuteront les rencontres élimi-
natrires entre les cinq grands de la clas-
= 8" le premier sera nul autre que le
han ami de tous, Jeannot Millette. Bonne

1cha

l'Heure des quilles juvénile,
commanditée par Le Pavillon des Quilles,
gracieuseté de René L. Béland

Chez les jeunes, notre champion en
vedette pour une cinquième semaine, Gé-
Hald Lessard a triomphé une fois de plus
de son adversaire en défaisant Yvan Les-
sard par la marge de 63 points. Il roula
170. 118 et 118 pour un triple de 406,
tandis que l'aspirant, Yvan Lessard, roula
12€, 98 et 119 pour un triple de 343.
Dimanche prochain, à 1 heure, débute-
ront les éliminatoires dans cette compéti-
tion, L'aspirant sera Claude Boudreault.
lous invitons tous les jeunes à venir en-
‘ourager leur favori. Bienvenue à tous |!

Nos quilleurs en action
Ligue de la Vallée du St-Maurice

Samedi soir dernier, se déroulait au Pa-
villon des Quilles la rencontre tant atten-
due entre les deux équipes louisevillien-
nes, soit le Pavillon des Quilles et la Ta-
verne à l’Aurore. Ce fut un match chau-
dement disputé et nos porte-couleurs em-
preints de leur gaieté coutumière, menè-
tent le bal et remportèrent les honneurs
au compte de 6 à 2.

Les meilleurs de la rencontre pour le
Pavillon des quilles furent Gilles Sicard
avec des simples de 236, 223 et 210 et
des triples de 585 et 570, Michel Laroseavez un triple de 531, Raymond Lesage
un simple de 209 et Serge Durand un
triple de 501.

Pour la Taverne à ‘Aurore, le meilleur  

fut Serge Beaudoin avec des simples de
213 et 212 et un triple de 589. Aussi
Maurice Lesage, un simple de 225 et Gé-
rard Durand un simple de 217. Félicita-
tions aux membres des deux équipes et
spécialement aux quilleurs du club Pavil-
lon des Quilles pour cette victoire. Sa-
medi soir prochain, l'équipe du Pavillon
des Quiiles recevra la visite de l'équipe
Trois-Rivières Bowling et l’équipe de la
Taverne à l’Aurore se rendra au Cap de
la Madeleine pour y rencontrer l'équipe
du Bowling Madelon. Bonne chance aux
deux équipes !

L'Heure du Champagne,
commanditée par l'Hôtel Picardie
de Maskinongé

Cette semaine encore, le généreux pro-

priétaire de l'Hôtel Picardie, M. Elzéar
Chiasson, a bien voulu récompenser les
quilleurs du Pavillon en faisant tirer une
bouteille de champagne. L'heureux ga-pag L g
gnant fut Albert Lessard. Félicitations au
gagnant ei bonne chance aux autres quil-
leurs pour les semaines à venir.p

Télé-Quilles

Le grand tournoi genre Télé-Quilles se
terminait samedi soir dernier. Ce tournoi
qui a connu une grande popularité s’est
terminé par la victoire des frères Durand,
Serge et Bruno qui se sont mérités les
honneurs grâce à Un triple de 745. L'é-
quipe qui se classa deuxième avec un
triple de 742 était composée de Michel
“Coke” Larose et de Rosaire “Molson”
Lafrenière et en troisième place les frères
Durand avec un triple de 739. Félicitations
à ces excellents quilleurs pour leur belle
performance. Un autre tournoi genre Télé-
Quilles est présentement en opération et
ce jusqu'au ler avril. Les deux quilleurs
qui formeront équipe devront disputer
chacun une partie en simple et une par-
tie au meilleur carreau les trois parties, en-
semble formeront le total gagnant. Donc
ne manquez pas de tenter votre chance
dans ce tournoi qui donne la chance à
tous les quilleurs de faire valoir leur ta-
lents.

Honneur au mérite

Dimanche dernier, se déroulait à Loui-
seville une course à pieds organisée dans
les cadres des fêtes du dixième anniver-
saire du Centre St-Antoine de Louiseville.
Le Pavillon des Quilles avait engagé dans
cette compétition un jeune et brillant
athlète en la personne de M. André "Si-
mon” Vertefeuille.

Ce dernier ne décut pas ses admira-
teurs en se classant bon deuxième. Féli-
citations à notre bon ami André pour
cette victoire. Il a sut porter fièrement
l‘’étendard du Pavillon des Quilles dans
cette compétition sportive.

Les médicaments qui

ne servent plus
Avec le temps la plupart des

médicaments deviennent plus con-  centrés et par conséquent, ils peu-
vent être dangereux. I! ne faut
donc pas les conserver. Dès que la
maladie pour laquelle le médecin a
prescrit un remède est terminée, il
faut le chasser à grande eau, qu'il |
s'agisse de liquide, de comprimés |
ou de capsules; les mettres à la
poubelle, c’est s'exposer à ce que
des enfants les trouvent! Une pe-'
tite dose d'un médicament pour «-
dulte suffit dans certains cas, à em-
poisonmer un enfant. |

L'ÉCHO DE LOUISEVILLE

Centre Récréatif

St-Antoine
L'endroit idéal pour se récréer
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Demi-Heure des Quilles Fanta

A la demi-heure des quilles Fanta, dis-
putée le dimanche après-midi à 1 heure
et commanditée par Hervé Lafontaine Ltée,
embouteilleurs des délicieux breuvages
Coca-Cola, Fanta et Sprite, notre cham-
pion, André Milette a triomphé de Paul
Dumontier par la marge de 52 points.

André Milette a roulé des simples de
88, 154 et 220 pour un triple de 462,
tandis que Paul Dumontier a roulé 120,
138 et 152 pour un triple de 410.

Félicitations à notre champion et bonne
chance pour la prochaine rencontre. Cette
fois, nous aurons comme aspirant M. Jac-
ques Legris qui a obtenu une moyenne

de 121.0 lors du tournoi préparatoire à la
demi-heure des quilles.

Demi-Heure des Quilles Féminine

A la demi-heure des quilles féminine,
disputée le dimanche à 7 heures p.m. et
commanditée par le Centre Récréatif, no-
tre championne Mme Réjeanne Deschénes
triomphe cette fois de Mme Jeannine Fa-
fard par la marge de 129 points. Mme
Deschénes a roulé des simples de 121,
154 et 128 pour un triple de 403 ; Mme
Fafard : 97, 88 et 89 pour un triple de
274.

Félicitations & notre championne et bon-
ne chance pour la semi-finale qui débute
la semaine prochaine !

Chronique du 10ieme anniversaire de
Fondation du Centre Récréatif.

Notre premiére soirée, présentation des
Princesses et qui débutait en même temps
les activités à été Un franc succès; en-
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JEUDI 5 MARS

Princesse Parise

Au Centre Récréatif St-Antoine
de Louiseville

PROGRAMMEDES FESTIVITES DE LA FIN DE SEMAINE

1.30 p.m. Fin du tournoi de bowling par la ligue des ménagères
7.30 pm. Sleigh ride, départ en face du Centre Récréatif

Au retour: Soirée populaire en l'honneur de la

 

VENDREDI 6 MARS
7.00 p.m. Towrnot de dards, ping-pong, billard
 

SAMEDI 7 MARS

  9.00 am. Tournoi de bowling pour les écoliers
6.00 p.m. Souper canadien
830 p.m. Cowronnement

N.B. — Aucun billet pour le souper canadien nesera en
vente, après ce soir. Qu'on sele dise.   
   

 
thousiasme sans pareil et tous se sont
amusés fermement.

Notre tournoi de grosses quilles fut
une réussite parfaite ainsi que notre cour-

se à pieds et la course de ski-doo.

I} est impossible de remercier et de fé-
liciter comme nous le voudrions toutes les
personnes qui nous ont aidés ; soit par
leur participation aux différentes activi-
tés ou par leur support en nous aidant de
quelque manière que ce soit chaque fois
que le besoin se présentait.

Nous voulons toutefois vous informer
que nos festivités sont un succès inespéré
et nous comptons sur la coopération de
tous afin qu’il en soit ainsi jusqu’à la fin.

Avant de terminer, nous désirons aviser
les personnes qui désirent assister à notre
grand souper du couronnement de la rei-
ne qui aura lieu samedi soir le 7 mars à
6.00 heures, de bien vouloir se présenter
en personne pour vous procurer vos bil-
lets le plus tôt possible. Vous compren-  

drez qu'il faut que nous sachions d’avan-
ce le nombre de convives que nous au-
rons à recevoir. Nous vous prions den
prendre note.

Bienvenue à tous !

LA PROTECTION DU BEBE

La plupart des bébés n’ont au-
cune résistance aux microbes de la
diphtérie, de la coqueluche, de la
poliomyélite et de la variole, L'im-
munisation les protégera contre ces
maladies. Une simple inoculation
apporte à l'organisme la substance
protectrice qui met l'enfant à la-
bri de certaines maladies. Le nour-
risson doit être immunisé à l'âge
d'environ trois mois, on dans cer-
tains cas, lorsque le médecin ou la
consultation de nourrissons le con-
seillent.

 

Désaltérante! Le maître brasseur de la
Dow emploie 6 variétés de houblon

Douce! La Dow a suffisamment de corps
pour avoir une saveur veloutée

Délectable! Si vous aimez une bière
méûrie à point, qui se prend bien…

Les trois dimensions
d’une bière à votre goût

    
DitesDoncDow
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CETTE SEMAINE LE GROS LOT EST DE

$150.00

 

CE SOIR CEST LA SOIREE DART-O-NITE — i
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Jeudi, vendredi, samedi
3 FILMS À L’AFFICHE

ler film

2ieme film

LES TROIS MOUSQUETAIRES
1ère épisode : FERVENTS DE LA REINE

Z2ième épisode : VENGEANCE DE MILADY

i i.

PN

NTNy
| mousquetaires al les 3PIQUEa etairer Matinée pour

: YENGEAMNCELAREINE DE RiABY , les enfants

| Adm. 25 cts.

    

  

i; M CINEMASCOPE te
Gérard BARRAY,

Mylene DEMONGIOY

 

L'INVENTION DU CAPITAINE BLOOD

“L'Invention du Capitaine Blood”
 

 

Dim, lun, mar, mer.
POUR 4 JOURS SEULEMENT

  
  

 

  

all around

Paree!
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Walt Disney
presents
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L'ECHO DE LOUISEVILLE

Les travaux d'emploi d’bhiver marchent ron-
dement en paroisse, avec la construction de la
nouvelle caserne de pompiers, Salle de conseil

et bureau du secrétaire. Cet édifice est cons-
truit au coût de quelque 40,000 dollars. On

JEUDI. LE 5 MARS 1964,

  
prévoit aménagement en dedans d'un mois,

Au premier plan nous remarquerons M. Loren-

zo Bureau, chef du placement, M. P.-E. Caron,
maire de la paroisse, M. Marcel Bertrand, gé-
rant du bureau. (Photo : Paul Deschesnes,

 

ee

 

Les préparatifs en vue du grand congrès
régional de la Jeune Chambre sont faits avec
déligence. Première rangée : Gilles Desmarais,
président local ; M. Robert Boulet, président
régional ; M. Guy Dansereau, président du con-

grès, M. Jean-Louis Delisle, vice-président ré-

 

gional. Deuxième rangée : Normand Guillemet-
te, président JC, de Shawinigan : Paul Gélinas,
de Yamachiche, vice président du congrès ; Em-
manuel Giguere, responsable de l'accueil fémi-
nin. (Photo : Paul Deschesnes).

 

 

 

ss 110161 Moyat de Maskinongé dort sous ses
cendres. Le feu a ravagé cet immeuble dans ln
nuit de jeudi-vendredi. Cet hôtel ayant changé
de propriétaire, celui-ci venait deux jours avant,

d'entrer son propre mobilier de maison. Les
pertes sont évaluées à environ $125,000. (Pho-
to: Paul Deschesnes)

 

 

 

Le gouverneur de la Jeune Chambre de
Louiseville, le Dr Marcel Marchand a reçu sa-
medi dernier une marque tangible de considé-

 

ration en se voyant remettre un certificat d'ap-
préciation par le président régional, M. RobertBoulet de St-Tite. (Photo

:

Paul Deschesnes)
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